ont pus anipals moine 


F4 st: donnés. pour ‘lès doué rares ; 
dA chague catégorie. 

5—dour né pas snre 

Lu on localité ne devra erivoyer que. ses 
. Meilleures. compositions, excepté les écoles des. 

qui pourront en envoyer hui. 

«sujet duwvaneours de aouembre-décémbre sera: 
éoolieie au. Canûdi: leur veuvre: lecons 


Le Poe points seront donnés comme suit : 10.50 points 
LL les connaissances Abioriqu : 20. I points pour la 
orme; de, 20 poinks pour d'orthosraple. É 


ne concurrent est prié d'écrire son nom, son 


et l'é réquentée sur un feuille qui pouñra étre 
age 5 Fa pour LA carrection des conpostions dis 


10. Toutes les conipcsilions devront êtres adressées 
9. Toutes les compositions devront être adressées à 
LA L 10€ E DES DEMOISELLES CATHOLIQUES 

; DE LANGUB FRANCAISE, 
CASIER POSTAL #4. 
SAINT-BONIFACE, MAN. 


Les prix sont dennés par M. Hector Héroux, directeur 
dé la- Li vrté. - 


aire 
les et 


‘ BANQUE D’ HOCHEL AGA 


CAPITAL AUTORISE 

CAPITA. PAYE ET RESERVE 

TOTAL DE L'ACTIF. .... .71,500,000 
JW L. A Gérant — 433 RUE MAIN, WINNIPEG, Man, 


> : .Laeccu # réservé à toute natre clientèle, st 
-"} pous nous gel un É ER esse toutés les Nues eee 
merclales mossibles À no HR 


SUCCURSALES 4 : ‘ 
Nous achetons et vendons trai- 


Élie, Leteiljer, Marinpolla, #sr- 
Aanthe, £te-ânne des Chênes, »i- tes, or, argent et billets de ban- 
4 . Bogitnee, St-Sorkeri, Ni-Pierre- que des pays étrangers. 
d " ‘dolyn et Winoipeg._ - 

? AGENCES Ar MANITOBA: Aubigny, Bréselles, l'hortitz, / Grande- 
Ctatribre, LaBronnmerie; LaSalle, Loretite, Siverville %otre-Dame de 
Le pm Ottertrurme, Midaesitle, Snint-Cinude, Salnt-Jéan Haptiste, 

Mtnre. LCR 


Ecole-pensionoat privé Saint- Joseph 


FRrMETR 2EROTIE el pag Moins. “e 


de € pnlé. des Juges du 


RON 1 e AÉÉE bg rte 


de à : ntm nt 
un coin du jardin il y a des-petils carrés 
l'herbe ed chvôre verte et quelques feuilles, 


ne 


la vie qui eat ur composé de 

larmes, d'heureux souvenirs ét de regrets. 
Ce mois de novembre est triste, ear nous 
remarquons le déclin de la lumière et une 
partie. de notre coeur #'est envolée avec les 
beaux jours: les feuilles vertes, les fleurs, tont 
ve délicienx décor des journées chaudes qui 
mettaient.tant d'allégresse dens nos yeux, tout 
cela a disparu et il faut envisager pendant des 
longs mais à venir des heures sombres el 
froides. 

En dépit du feu qui brûle dans l'âtre, of 
se sent frileuses et l'on a de là tristesse dans 
l'âme, cur_on sait d'avance que l'hiver sera 
long et qu'il y en a qui souffriront du froid et 
geul-étre de la faim. Ces vents qui souflent 
du nord n'augmenterontiils pas les frissons 
des membres glacés par l'âge? Ne feront-ils 
pas bleuir ces petites lèvres enfantines?... 

IL Et le pauvre?... surtout le pauvre hon- 

eux qui a connu de meilleurs jours qui craint 
que la famine assiège son foyer et qui voit sa 
femme et ses enfants épuisés, faute d'une nour- 
riture saine ct suffisante?... 
l'hiver<est uns perspective brillante pour lui? 

Mais la ehgarité.est là qui se prépare à 
soulager, -. du moins dans notre ville, — tous 
les malheureux qui auront besoin de secours. 
Depuis quelques semaines la Saint-Vincent de 


et de. 


T7 


CATEGORIE 


; la Jemmeraye. 
Mademoiselle M.-Antoinette de Mar- 


teintées comme de l'or; que le veai d'automne 
a respectées. Mais plus loin c'est la terre noire, 
e d'un. peu de: neige. Cela fait pénser à. 


Pensez-vous que. 


NO TRE Con COURS 


+ Ses fs, Pierre, François et Louis-Jo- 
seph, visitent. successivement les lacs 
PREMIER PRIX DE LA DEUXIEME |la direction des rivières de l'Ouest ep | Manitoba, Bourbon, Dauphin et Ja Ri- 


vole son neveu, Christophe Dufrost de 
Où! 
de vous dire que ce dernier était frère 


autre jour, vous m'avez dit que vé »" 8 le pren- 
; AC nn Ne es van serait Un lpièces de terrain qu'il nomme les|trouvent la même plaque déposée par 2 . Pre) are di . tlon, 
Révérende Soeur Supérieure, [voyaror sur terre ct-rur mer. Mais, | Forts Maurepas et Rogsaux. …— ee ras RS Au Es ge. La vague le roule, l'use et’ le ré- ss meer) ny 
4 : : ST ; a'allez pas croire que c'est toujours un [si que commence la traite des Tour duit en petite poussière, Avez:vous | 
? Couvent Saint Joseph, Stockholm, Sack. l'air de voyager: je vais vous ra-|[rures entre les França's et les San-[le 30 mars 1743. du M su Do do ide t ont Tél. N ut #00 pu Horace 
È conter l'hiscre d'un homme qui a |vases. ‘ Après avoir exploré une grande! pas du sable, allez: H y a de ; 5) 
LH beaucoup voyagé, mais qui a beau- __ Mais faisaitil ses voyages en | partie de l'Ouest, le Sieur La Véren- l'or, 1 y a de Forgent. , Les malheu- 
ù coup souffert pour fonder notre pays, ) char où en autômobile? ‘{drye retourne à Montréal, ne nl reux avares ne verromt}pas le bon 
À le Manioba, Tout en vols amusam,| -_ Ma peLite Ninette, tu te trompes aranaiijement ses jours en 1749. NL, avant que tous leurs trésors 
; cela vous apprendra à mieux connaf- | beaucoup. Les seuls moyens de trans- | MEUri sax l'isolement et la misère. | jen 6té rendus par da mer, et la 
. tre et à plus aimer votre patrie Si, port de ce temps-là, c'était.les canots Pendant qu'il est sur sa couche funè- | Le se presse pas. Le peu qu'elle 
» bôlle, si belle, Je vois dans les yeux | g'écorce et les portages. C’est ainsi | Dre. On le calomnte à la cayr de Fran-| apporte est tellement limé par la 
: de Ninette qu'elle a hâte que je com-|que jes Français purent conduire à |°, €t ce n'est que quelques per avant | Vague et les cailloux qu'on perdrait 
rmence. Donc, écoutez! D'abord, sa-|bopne fin leur noble egtreprise, sa mort, que l'on reconnait qui evait son temps à le ramasser. | 
vez-vous re que c'est qu'un boule- LaVérendrye quitte donc le Fort vraimc:x fondé le Manitoba, qu'il avait 1] y a cependant un jour de grâce 
vurd”? Voyens, ma pete Ninette, | SaÿntCharles et revient à Montréal yraiment été brave et courageux. Sa- chaque année, depuis le premier no- 
i dis tu? \ pour rendre compte de ses découver- | Cbons comme lui onRNIr les sas vembre au coucher du soleil, jusqu'au 
= On! mal, je ne sais pas, mails Pu- k au gouverpegr, Mr. Beauharnois. res et lea injüres d'antrel come lendemain, à lt même heure Le ban 
+ cle et savaute, elle doit le savoir. Jl retourne de nouveeu au Fort Saint- Jui, 2itons-HOQUS Loujeurs, Plus ner Dieu penmet aux malheureux qui n'é- 
É Mere! du compliment, Ninette.. |Charies, mais, que d'épreuves à son) Ps haw!"  S'1 fut calomnié à 4, pas donpants de ramasser eux- Ri vous avez benoin d'un solide 
Vedib ENST I Va, MU SOS TIMOR AU Un boulevard c'est une place toute arrivée! La Jemeraye, son bras (our de France, sachons, nous, Can£-| Lames au fond de la mer leurs trépors harnels à Done adresse ‘Qc 4 
plamée d'arbres autour d'une ville. | 4roit pour ainsi dire, meurt au Fort diennes-françaises, venger le. fonda-| its ot de des déposer sur la’ Ro- “ous. ! 
Au lieu de viande. comme autrefois, Bien, Done, au Bouleyard Tur-| aux Roseaux, le 10 mai 1736. C'est là, teur de notre Pays en gardant notre | Le La yoyez-vous? our vou ones ui rie moine 
: à “6 CRT crite, près de Trois-Rivières, le 17 no-|à quelques milles de Selkirk, que re-[dangue et notre Loi. Fe puisque le! Ein eftei, la Roche noire se dressait dre que le mieu, 
4 * ET Les canadiens demandent Excelsior vembre 168$, naissait Pierre Gauthier, posem: les restes de celui qui a pris Mantoba esi l'oeuvre d'un Canadien- à un quart de Jieue et les vagues sem- LOS dm at re D Pt \ 
! 1 ncaronr p'est pas un plat pour diminuer la Le vermicelle Sieur de LeVérendrye. 11 étak fils de | pars à la fondation du Manitoba. —. A lui dire lijajent s'acharner après elle, {harnais Rss ne Das 8 dif- 
: consommation de viande [1 remplace ls conso ét ie spaghetti Reié Gauthier de Marie Boucher. En | Malgré cette perte fatale, LaVéren-{ en#emoie Un c0 à — Remarquez, continua mon con- modérés. Aussl un grand © ho 
NS mation de viande. Il est fait de blé. Essaye: Excelsior gre 1d'ssan:, !l manifeste une {orte iu-|qryve ne se jaisse pas aller au décou- 0 42 —— teur breton, rernarquez-moj ces va- D on 
VELausior avec votre première recette de imaca nt vendus cHnation : la carrière militaire. Sen- ement. H envo'e son fils Jean- gues-là. Voyez ni elles sont blanches, | | es: qe 3 
roni. Procurez vous un paquet de N ou 16: ‘e paquets tant un vif amour pour la mère-patrie, À anelcie à la tâte de vingt hommes, La vague des trepasses mais d'un blanc plus brillant que les | A 
| de votre épicier. Fahes nn essai SA A à il va en France, et il pre nd part à la: accompagnés du Révérend Père Aul- Conte pour le moie dec morts autres. Il y 4 de l'argent dedane, n'en logues. 
La ® taïlle de Maïplaquet, où il recsit i mer si les ’ 
. Excelsior Macaroni Mie acute cane qui cou eq a gene BOB ROSENBLATT 
} à la sex plaies n'épu sa pas on courage | promis arriveraient bientôt. F Si vous êtes impressionnables, ne| (ors durs et eors mous cèdent de: | ndhédiel à MIRE 
i 4 EE e: sa bravoure, a récomper-e de ! : es lqs aurpren- | vorager nes en Breagne éneant 101 "224 le Holloway's Corn Cure qui set ll pions 814. 1961 Rés, 9t-J, 1949 
Ln | Mais, oh! les Sauvage D yeser pes en freagne @! tout à fait sûr, certain et dont l'ag- 
ù iér arme dans ce L& pucrre,el re-|neng une nuit sur une île, conmue | mois des trépassés. Dans ce pay8,|:jon e:t satisfaisante. A 
- ce le Utre de Lieutenir., En 1727,l maintenant: sous le nom de l'ile au |ceux qui viveat se croient obligés de 
mite son pays Æ1 urrive biqntt | \assacre, et puis, ils les tuent toys, |parler des morts. (Chaque pierre a se si 
uà au Fort Ninigon. #Voulant suvoir 13 <ans en excepter un. Les restes de | son histoire, les rochers de la côte ont 
| (a dire“ionu d lacs et des rivières de | ces traves furent retrouvés en-19984:ous un pom: un nom de d'sparu. é 
| * É Obtical Go. Limited l'Oue *. À fall xemaic un Def FAUVAEC | bar la Société Historique de Saint-Bo- Pour moi, j'ai eu le bonheur ou da BUANDERIE 
| 4 k et LL demande de lui en racer: 1m | jjfice, dans les ruixeé de l'ancien | malchanee de faire en vokure le che- + , 
# Autrefois Royal Optical Co. tte. Pour vain NH lui présente 10 | Fon Saint-Charies, et s021 congervés | min qui sépare Saint-Pol de Léon de DH à 7 ; 
N W. R. Fowler, optométriste, le plus ancien de Wpg craron. Wuss lluden dédaicneus de lou Cohère des Jésuies, en auendant | Roscoff. Pour comble de malheur, 
Ÿ se servi d'u tel instrument, le rojet- | que jes Canadiens-frencs's (lèvent en | c'était le ler novembre aù soir. Mon Pour obtenir un service rapide ct un travail 
1 AVIS DE DEMENAGEMENT Le, et, chot:i à aise ls ea {jour honneur un magulifique monu- coeker, bon Breton habitué à conduire soigné, envovez vôtre lavage à la {mperial Wet 
LA dres un, charbon bieu noir, H trace | Lant. plus d'Auglais que de vulgaires touris- , | : 
F eur le plancher, ayec la plui rraïde Malgré Ja double mert,-eelle du ne-}4es comme moi, se rattrapait de pou- Wash Laundry. 
ke exactitude, la carte que LaVérendrye | ou «4 celle du fils, 1laVéreudrye ne |voir un peu causer, La route était S'sous li Hére 
*: d f lui demandsii belle, le temps un peu brumeux, mis 
4 Nous sommes maintenant € açon — Oh! Quelle id'e il ava': de ce le soleil, avant de disparaltre du cé ; 
++ servir d'un «el ‘nstrument; moi j'au su | Fait fuir ta douleur.—Beaueoup de Plonescat, semblai: vouloir dire w1 
‘| permanente à rais pris du papier ét un Crayon et din onde Los egt 27 re Aa d vus dernier adjeu à la belle tête de tous IMPERIAL WET WASH LAUNDRY co. 
2 — Oui, mais les hommes «ie ee Ligier il Thomas. Tous ceùx |les saints. 1l ne comptait 5855 doute COIN DES AUES KATE ET McDERMOT, WINNIPEG 
\ on P temps-là. et surtout l'indien, ne COn-| qui se trouvent dans le même gas ne | pas: éclairer beaucoup des irisiebses 
340 avenue du otage naissaient tien dan: l'ussge d= devraient rdre aucun temps à faire | 4u lendegain Téléphone A3459 - 
î 24 choses. C'étau un très grand luxe | une avplichijco de ce mervéilleux re | 1 jours “envireu avant d'arriver Notre lité rtures et articles 
: 5 portes a} ‘ouest à Eaton. pour, eux, . Je eouitnue. 1 | LEA LU A 5: ii 22 à Rascof, mon compagnon devint spécialité; Gouver + . vx laipeux 
na Le décourreur sachant né à vensil, sa EE PEAR TEE A : À US ePyrh : 1 
ä “ ré # # + 


gerie, Couvent de Sainte-Anne . 


— Allons, Œüëllé et Annelhé,' vous 
avez été trop sages aüjourd'hui pour 
que jo vous laisse sans récompense. 
Voyons, que voulez-vous que je vous 
do2ue? 


- Sous la direction des Carmélites. 
Stockholm, Saskatchewan 


Nous avons maintenant plus de quatre annees d'exis- 
tence depuis gptre approbation par Su Grandeur Monsei- 
gneur O.-E, Mathieu, de Regina. Nous avons tenu da dite 
école dans l'intérêt ec lu meilleure &ducation de la jeu- 
nesse catholique. Nous somims#s une communauté jeune 
et qui a besoin d'aides zélées: jeunes dames ct jeunes 
filles-excéllent esprit el avant le goût du sacrifice. Qui 
veut se joindre à nous’ 


— Oh! Ne nou: donne risn. Ra:on- 
te-nous seulemejt une hÿoire, une 
vraie, par exemple, Veux-tu, soeurette? 

E'en sûr due je veux. Je suis 
contente de voir que vous devenez 
plus raisonnables en grandissant et 
que ce ne sont plus maiptenamt les 
Lsates de fée qui vous intéressent, 
mwiis bien les belles, véritables histoi- 
OR. 


Les jeunes filles de bonnes fainiiles qui veulent entrer 
dans la vie religieuse et se consacre à l'éducation de Ja 
jeunese dans les missions sont respeclucuseinent prices 
d'envoyer leur demande à 


de la Vénéyæble Mère d'Youvie, fon- 
munauté qui fut la 


datrice de la 
première à 


cher pays et qui à tant fait dans Te 
J1 était aussi parent de 
Monseigneur Teehé, premier archevô- 
que de Saîn:-Boniface, un de ceux qu 
ont tant fai pour les écoles du Ma- 


Masitoha. 


nitoba. 


LaVérendrye envoie donc sôn 3eveu 
pour construire le Fort St-Pierre. 
découvreur part ensuite accompagné 
du Père Meseiger comme aumônier 
et d'une cinquantaine d'hommes, 
dans cette même année il bâtit le Fort! 
Saint-Charles sur la rivière de l’Angle. 
La Jemeraye découvre en 1734 des 


Pont f 
travail, fatigue, rien 1° a 
qui dirige ce mouvement. Ce hs qe Ta con] 
tinuation dersa conduite de l'hiver dernier, | 
dlors qu'il se dépensait nuit et-jour pour le 
soulägement de la misèré, versant méme tout | 
le contenu de sa propre bourse pour l'achat de | 
probisions ef de vêlements chauds qu'il portait | 
lui-même aveb Fonction de/sa consôlunte . per 
role qui-relèpe et quissouféent, 4% : 
Oh! qu'elle est belle, la charité, quand elle 
est ouatée de délicatesse}. Qu'ils sont heureux “e Amprévue. dans ce cas j'aurais 
et digne d'envie, ceux qui savent le chemin de | prêter on revolver, cer ce bi- 
ol maison du pauvre el qui y portent l'anmône)#® 9 me aukte ruère an verse. À 
om dé Dieu! : +55 sais cepeadax do ne pes m'en 
ais en revanche, le re célni qui fait 
tu soürde oreille aux plaintes de malheureux, te ee des S EE ds Je 
est hien à plaindre, car il se \prive des plus | sus bien un peu gêné, pour vous de- 
douces joies de la vie. La profusion, le super- der ce dui me manque, mais je 
{lu, l'exeès des bonnes choses assèchent la|n'?i ?45 un sou sur mal, et je ne vou- 


drais pes passer au .Jpcher que yous 
source de la compassion dans son âme: il ne: on do 


Er pas qu'on peut, mourir de faim à\ ne Si c'était un eftet de votre bonté, 
sa porte. Il osera même blâmer le pauvre deÂge m'avancer quelque chose.sur ma 
son manque de prévoyance, de sa paregse et |gourse. Ce matin j'at payé une esse 
de son peu de talents. On en voit même quifA Mons'eur le Recteur pour ma dé- 
reprochent le tort-de vivre aux nombreux en-|f%me mère, — que Dieu ak son Ame. 
ajoutat-il, ep se découvrant, -- et je 
fants d'une famille sans ressources. mis parti à vide sans m'en rendre 
Plaignons ces rich2s égoïstes el prions pour |compte. 
eux, car ‘ils ant besoin de nos prières pour at-|i.- Avec plaisir mon brave. Mais 
tendrir la dureté de leur roeur. Au pauvre, |nourauoi ne pas faire votre sumône | 
donnons dans la mesure de nos moyens. Cha-|°a revenant? | 
que mois, faisons notre part, mais donnons! Ab' bou monsieur, on voit ur | 


t'a ti h 


1:44 ssh ENS E Eh à 


dément, ps je le | vis touifler dans 
més poches avéc une persistance qui 
finit par m'inquiêter, Que pouvait-1 
bien chercher. Craignaitil quetque 


avec bonne grâce et qu'un sourire accompagne |" re n'êtes pas du pays. Person 


ch à 
l'offrande, quelque minime qu'elle soit.  . sal er . + fianes . 
GERTRUDPE. 


: - [me on l'appelle fi, sans y atler de sa 
Saint-Boniface, le 7 novembre-1920. 7 “fperité pièce. 


— Et pourquoi? ‘ 
— Parce qu'ii vsu: m'eux régler ses 
comptes ici-bas, voyez-vous, que d'al- 
er partager le sort des avares. S'ils 
étaient à notre placa, au Meu d’être à 
Ja mer! \ 
— A'la mer? Et comment? 


— Bien voHà. C'est une histoire de 

A s explorent À 
mn le pays chez nous. Vous en ririez peut-être, 
jusqu'aux Montagne: Rocheuses. La si je vous la comtais aiMeurs, mais 
Vérendrye visite lui-même le pays des |4i YOU» pouvés vous convaincre de la 
Mondans sut le Mirsourl, Deux de|"t4é Resardes cete ,roche qui 
dés fils pastent :en. 1742 afn de péné-|YAnce éape la mer, ec faites bion at 
trer plus près de Ja côte du Pacifique. _. AUS varues. qui viasnant NY 
MERE 08 DONS PRES OR — Ma foi, oui, et uprès? 
à bien aïler, voilà que leurs gens, dé- ES r< | k p’ , 
couragés par le longueur dy voyage, près, c'est que Ce À pas 
ne veulent plus avancer, et ils sont des vagues ordinaires, allez. Mon 
forcés de rebrousser chemin, au grand grand'père ms le sn ee _. 
‘regret dos nobles aventuriers, En-pas-|1°Ut Detli, les mauvais che s q 


sant À Pierre, dans le Dakota, ts font LE hé 58 sans né is l'eumoms 
un petit trou dans la terre, et ils y n'emportent pas leur argent avec eux. 
déposent une plaque de plomb qui ra- Le bon Dieu lé leur avait donné pour 
sente toutes leurs explorations. Dèux qu'il serve aux pauvres, Aussi, après 
petits bambins s'amusa/ent un jour à leur mort, cet argent est jeté à a 
creuser dans la terre, avec leurs peti- mer. Car on Les bien qu'ils l'ont ea- 
tes pelles, lorsque, tout à coup, ils ché, parce qu'on ne le retrouve pas. 


db laisse ‘pas dossier plus loin + #63 
{aventures. H part pour le Portage la 
Prairie, où i] bit le Fort Le. Reine. 


Er 


maïs j'oubliais 


lé’ sb! de ndtre 


Le 


et 


À 


Les ‘bone épiciers # marchands ta vendent 


de déchtrent tes:-mains, oar-le-rocher 


| cocher laissa tomber sa pièce blanche 


STE: 


doutez pas. Mais les trépassés ne 
peuvent le déposer'que grain par 
grain, Aussi ja vague ne repart pas * 
aussi vite qu'ailleurs, : Les pauvres 
se cramponnent après le rocher afin 
de gagver un peu de temps. fa en 
ont tent dé poussière d'or et d'argeni: 
à repdre! Ne voyez-vous pes, le iong 
A du rocher, comme des tratnées de sang? ; 
Eh! bien, ce sont leurs ‘blessures, ils 


à dés arrêtes vives comme le diament. 
C'est une pitié, monsieur, quand on 
ronge à ce qu'ils doivent souffrir! 
J'étais sur le paint-de-lui faire re- 
marquer que le aoleñl couchant pou- 
va bien ensanglanter la vague, et 
que la plage denfelée ée rochers met- 
ta bien plus d'argent sur les vagues 
que lés trépassés uvares, Je m'en suis 
bien gardé. 
Cette croyance sert toujours à quel- 
que chose, car à l'endroit eee 
je vis une bahde de malheureux, d'es 
tropiés, d'aveugles sollicttant LES pis 
du public et sûrs d’être exaucés, Mou 


— 


dans la main d'un aveugle, Sans dou- 
r avoir plus de mérite, 

Der quelqu'un va-t-il räMasser la 
poussière d’or et d' argent des trépas- 
s6s? 

Ün non! Vous comprenez que les 
richesses font assez de malheureux 
avares; le bon Dieu ne permet pas 
qu'on en abuse de nouveau. Plusieurs … 
ont essayé, à marée bassé, d'aller éaire 
la cuetliette. Quand ils se relèvent, 
ils n'ont que du sable dans les mains 

A. L. 

"Les fleurs de la Charité.” 


Vous vous rappelef de la 
du rap d'érable. 
z cette saveur 24 4 


"SUPREME PRSBENCE 


Alléz chez le fourreur 
Antonio Lanthier 


{ 
Si vous voulez avoir des fourru- 
res qui vous donneront satisfac- 


à LR d'A Put 


A L—— 
LACULTURE DU BLE 

.:+#-Le vieux Curé a bien fait de changer de 
sujeli car moi, 
ne plus lire d'article comme belui de la se- 


maine dernière. 11 faut donc manquer d'ex- 
périence pour écrire des choses comme ça. Sur 


. Le papier on écrit ce qu'on veut, mais quand il 


s'agit d'appliquer ces systèmes à la terre, c'est 
autre chose. ë 

— Allons, mon bon vieux, il ne faudrait 
Pourtant pas nous fàcher top fort uvant que 
nous-nots soyions bien compris. 
ce qui a été dit de la rouille est vrai, et per- 
sonne n'a prouvé Le contraire, — il est bien 

in que la culture du blé va rencontrer des 
inconvénients, presque insurmontables. Avec 
nos méthodes ordinaires, ayant à subir ba pou- 
drerie et la rouille, nos récoltes seront telle- 
ment réduites qu'il ne nous sera plus possible 
de produire de blé. Ah! si on nous promettait 
seulement $250 le minot, nous pourrions en- 
core risquer. Mais si nous tombons à #1.#? 
— El c'eût été un magnifique prix avant la 
guerre. — Personne ne peut nous rassurer 
beaucoup à ce sujet. Au contraire, la rédu- 
tion de nos Prix nous est un gage d'une nou- 
velle baïsse. 


Je vous le demande, avec les prix d'avant- 
guerre, que ferions-nous de nos récoltes de 10 
à 15 minots. C'est pourtant ce à quoi nous 
aurons à faire face dans un avenir assez: pro- 
chain, peut-être même avant que les gages de 
nos employés ne soient réduits en proportion 
des prix de grain qui nous seront offerts. Di- 
rez-Lous que je suis pessimiste, que je vois l'u- 
venir trop en noir? Mais le passé et méme le 
présent nous en disent plus qu'il n'en faut 
pour éveiller notre prudence. 


Je voyais dernièrement, sur un journal, un 
petit entrefilet que le fermier devrait méditer: 
“La campagne nous fournira le blé à grands 
frais et les profits seront pour les gens des vil- 
les, Tous devraient être d'avis d'adopter des 
méthodes de culture qui assureront davantage 
aûx producteurs.” 


E— ———— 


pour un, j'étais bien décidé à : 


Car si tout: 


Ca 
ER à 2 Dh APE AN 3 SE 


hunuer la main d'oeuvre? u 


— Oui, Monsieur, je Le crois. D'abord, ré- 
pondons à votre première objection. Votre 
grande cullure sur un terrain de 500 acres vous 
amène un con/lit d'ouvrage qut-doit étre fait 
nécessairement en quelques mois de l'été. Ad- 
venant les gelées, tout est fini: il n'y a même 
presque plus de soin de chevaux, puisque vous 
vous servez de machines agricoles. Ensuite, 


c'est grand congé jusqu'aux nouvelles semail- 
les. 


\ 

Le défaut de ce syslème, c'estique vous 
payez trop de gages à des hommes que vous 
faites travailler sur un terrain quin'a été amé- 
livré que par le quéret d'été: et très souvent 
vous ne récollez que de la poussière et de la 
rouille. 

Mais ce sont nos enfants qui font notre 
ouvräge. ‘ 

Alors c'est encore pire: c'est la ruine de 
votre famille Vos jeunes garcons, fatigués des 
travaux de l'été, désoeuvrés pendant l'hiver, 
vont perdre le goût du travail. Hs s'imagine- 
ront qu'on pent vivre en ne travaillant que six 
HULL E par annee. 

Mon système de culture mixte, à lu vérité, 
ne düninue pas le travail de la ferme, mais il 
le distribue dans les douze mois de l'année: 
een définitive, au lieu de payer des gages aux 
clrangers, en élé, on se fait des gages, —_ et de 
gros gages, -_ pour lous les mois de l'année. 
Ce n'est pas de l'esclavage, soyez-en certains. 
Nos jeunes, habilués à ce travail," #y plaisent 
très bien, tandis que les vôtres, abec le désoeur- 
vrement, deviennent de véritables esclaves de 
leuts promenades et de leurs plaisirs. Suns 
compter que leur avenir comme cullivateurs 
est bien compromis. . 

Pour ceci vous le comprenez. Mais vous 
n'attendez, je suppose, avec ma culture en 
rangs serrés. Eh! bien, à la semains pro- 
chaine. ‘ 

N.-C.JUTRAS, ptre. 
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| | Track $ 761: “Déchargé” veut dire déchargé à l'é 
lévateur terrrunus à Fort William e! 
| COURS DU GRAIN ji Port Arthur. 
# - _—— 1 No 1 C. W, déchargé $1.861; La cote pour 1e grain “tough", ‘re 
No 2 C. W.. $1.82 |jeté”, “smutty” est pour ce grrin d< 
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Fourrage No 1, Extra .$ 49!4 DU DR. PIERRE 
Fourrage Ne 1 . $ 46% C’est parce que ce remèas va directement à la racine du mal, 
Fourrage No 2 $ 434 limpureté du sang. I est fabriqué d'herbes et de racines pures et 
Track ..… $ .50!, salutaires, eta été cn usage depuis plus de cent ans. 
N'est pas wndu par les droguistes, mais directement dy laboratoire @uy 
JAQE DR. PETER FAHRNEY & SONS CO., 
Ne 3 C. w. $ .83'2 2501-17 Washington Blvd. CHICAGO, ILL. 
No 4 C. W.. $ 73/2 (Délivré Libre de tous disits ah'Cadsag} """ © 
Rejeté ....... $ 6712 ' 
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Qui songez à vous 


mée auprès des patrons par son efficacité et sa per‘ection. 


former au commerce 
Le collège est pour vous chose importante 


Le SUCCESS BUSINESS COLLEGE DE 
école de confiance, hautement recommandée par le public et renom 


WINNIPEG est une 


L'atten- 


ton individuelle que nos 30 professeurs experts consacrent à nos 


élèves leur fait atteindre la supériorité 


gratuit 
du soir. 


Demandez notre prospectus 


Enrûlez-voaus n'importe quand, pour les classes du jour ou 


« SUCCESS 


BUSINESS COLLEGE, Ltd. 


Edifice Edmonton — En face de l'édifice Boyd 
Coin Portage et Edmonton 
Winnipeg, Mani'oba 


—_ Mais, direz:vous, où sont-elles vos mé- 
thodes? Est-ce avec votre culture mixte et vos 
semences en rangs espacés que vous allez di- 


À LR 
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00—$10.00 | Crèmerie. Aux détailleuts.$ .5$—$ . 
 - des 7 De ferme. Aux cultivateurs $ 304 . 


DO re #3.50-—g425| Verine— 
: . 

CE Sac de 98 livres ........ ….$6.07 
Bons .. r.......$4.75—$6.60 }2 sacs de 49 livres ........... $6.15 
Moyens -$8.00—$6.00 [4 sacs de 24 lÎvres ............ $6. 
Ordinaires . --$4.00—$450 | Western Canada—Purity— 

, Stockers”", “Steers”— k Sac de 98 livres . À tt 
De chotx ". 88.00— 85.50 : = a dt ché RE eg 
Bons -84.00—$4.50 De 

Ogivie—Royal Household— 
m " 
se eo 00-86 561520 de 98 livres 86.07% 

HE $6.00 —96. 2 sacs de 49 livres ........... 56.15 
a #4.50—85.60 | 4 smcs de 24 livres ...... 38.25 
Dés Fin 43.005400 | ne Loaf—Kings Qualitv— 

2 Sac, de 98 livres ............. 86.37% 

Bons .. ..$4.50—$5.00 | Sac de 98 livres ............. 56.07% 
; us \2 sacs de 49 livres ........... $6.15 

Ordinaires ..... ......... $3.75—$4.00 Légumes 

res: boucherie. — " 9 

E ee rh nd Ne $6.25— $7.25 | Patates. Le minot ....... 51.76 à $2.00 

Bons 0) $4.75—36.00 | Lot de 10 minots. Le minot $1.60—$1.75 

‘ Choux. Le cent ............. .. 82.50 

sm | Hetteraves. Le cent ............ $1.00 

RURAL AN ICIPARETS or Navets. Le cent ............... $126 

su pee Er Carottes. Le cent ............... $2.00 

By-Law No. 137 Oignons séchés (C.B.). Le cent..$3.50 

ve Choux-fleurs, La douzaine ...... 32.50 

A by-law providing for the bringing 1 
into joperation of “The Manitoba Dis- Alimentation 
trict-Haü Insurance Act” the said Muni-| Son. La tonne ...............:. 343.00 
cipality. é 

Whereas, it is provided by and of Gru. La tonne ................. 348.00 
the Legislature of the Province of Foin— 

Manitoba, assented 10 on the twenty- à 

seventh day of Maréh, AD. 1920, and | F.0.B. Winnipeg Expédition immédiate 
intitled ‘An Aet respecting Digtric 32. 
Häil Insurance”, that the Council 5 No 1 Timothy ................. 832.00 
every Rural Municipality shall submit | No 2 Timothy .............. 1830.00 
to the electors thereof at the first elec- 

tion for coun‘illors 15 be held after | No 1 Red Top ................. $22.00 
the passing of.suid Act, à by-law 1. the , 

form pryscribed by fhe Municipai Com No 2 Red Top ................. ue 
missioner, and in accordance with tie | j den 9. 
procedure préscribed by “The Munici- No 1 Upland 

pal Act”, for the voting on debenture | No 2 TUpland .................. $17.00 
by-laws, providing that the Mani 

valily shaïl be brought under thé ope- Gruau.— 

‘ation 6f raid Act. Le sac de 98 livres....... $3.90—$4.25 

And whereas, this by-Inw is in the 
form. prescribed by the Municipal Coni- 
missioner 7 : ia 

Therefore, the Council of the aura | La poudre R. & 8. n’a pas de supé- 
Municipalits of La Broquerie enacts as renrs ee Le GT le ge rhvma 
ollows tuism + F1 , 

. inflammatoire o outteux, ainsi que 

TR Le Brodusrte het head {du fémbago, da melatique ét de toutes 
re 4 La. Bro 544 rat ies complications rhumatismales de 
erAnse DrOURRIE ner ne Dern raldeurs ou d'inflammations de muscles 

; i e ginls £ £ 
. Vie os Se SU Pepeninre ou d'articulations. Elle soulage aussi 
a er ven a El bromptement dans les cas de dyspep- 
A HU entitled An Act lte-Î|#ie, d'indigestion dont les symptômer 
ti z Diati ei Hal Insurance.” sont les maux de tête, la constipation 
RE - ‘ au | {y {iaigreur d'estomac, des lourdeufs d':# 

Read a first time this fourth day libiane, des brâlerents d'estomac; « 
of Nevember, A. 1 .1820. luegoat pour la nourriture et aut:: 

Read a second time Lhis fourth day ja4yriptotnes p'ovenant du Mmauv{ 

? November, A. D. 1920. functionni nt de l'estomac #1 :::: 

Read a third time ufter having, re- ntestins 
ceived the assent of the electors tnere- he pharmaciens. ER 
to, ahd finally passed this duy lrtsu, 9200 CENT Les parmis: us 
of A.D. 1920. peuver PARS bienir de la Nat 

ROGER BOILY, PRE de Resitionn Whelesaic. ne s 
Reeve ace , la porte À 
J. O. BEAUPRE, Melntyre, 9638-—-107 A Ave. Kdmontor. 
a. 


Secretary-Treasurer. Alt 


CASIER POSTAL 179 , 


ST-BONIFACE, MAN. 


SATISFACTION ASSUREZ 


4854, RUE LANGEVIN 


Résidence: 


J.-A. CHARETTE 


PLOMBERIE POUR LA VILLE ET LA CAMPAGNE 
CHAUFFAGE A EAU CHAUDE, VAPEUR, AIR CHAUD 
COUVERTURES EN TOLE ET EN GRAVIER 
CORNICHES ET VENTILATION ET TOUS TRAVAUX EN TOLE 


CLEMENT LAFRENIERE 


N 1605 


rue Desmeurons, Saint-Boniface, Man. 


Fabrique et installe systèmes à air chaud avec tuyaux 


Une fournaise en feuilles métalliques sans tuyaux, 


garantissant la 


chaleur nécessaire pour réchauffer une maison de un ou deux étages. 


Notl approche 


aescriunénts sout complets, 


dunneron:s la semaine prochaine 


Ferg & Fairweather 
QUALITE ET PROMPT SERVICES 
233, avenue Taché 


Faites de bonne heure vos achats, alors que tes 


Surveillez uotre liste d'articles que nous 


The Norwood Drug .Company 


Téléphone N. 1263 


PAR LE 


PRIX: UNE PIASTRE 


* 


Une Mine de‘Souvenirs 


REVEREND PERE Z, LAGÇASSE, 


EN VENTE CHEZ L'AUTEUR, SAINT-BONIFACE, 


OML 


MANITOBA 


| 356, RUE MAÏN, , 
‘En face-de la Banque de, tontrésl) 


PATINS & BOTTINES | 


Bâtons de hockey... .…..:.... 8 26 à 8176 
| MOTOCYCLES ET BK s 

,;_ PERCY A McBRIDE 
298, RUE MAIN * - , WINNIPEG, MAN. 


\- 7 Enface du Bureau trdustriel ‘ 


ee me meme mé 


W 


XIIILI 


/ . Vous pourrez veus procurer 


BAGUES, ARGENTERIE, 
MONTRES et CRISTAUX 


ET AUTRES OBJETS DESIRES 


SPECIALITE: OUVRAGE. FAIT SUR COMMANDE 
Toutes REPARATIONS faites avec soin et GARANTIES 


POUR UNE SEMAINE SEULEMENT 
Une quantité de bagues o2yx, avec perles au 


centre. 10k. Garanties en or soldie. s3 9% | 
PAR SDOÉCIRL tie D 
CETTE VENTE COMMENCE VENDREDI MATIN 


Toutes commandes -par la poste seront expédiées franc de 
port moyennant un supplément de dix sous 


Licences de mariage 


EUGENE BOISMENU 
HORLOGER - -- BUOUTIER 


44 avenue Provencher - - - Saint-Boniface 
Téléphone N 2492 


À. L. 


À À 2 À À À À À 


ht he be mé doser +644 0e dé heute dite stt+t ra 
4 


—— | 
| 


: Adanac Grain Coy Limitee 


Memtie du Graii Exchange de Winnipeg, 
Fort William et Calgary 


La compagnie Adanac Grain est à l'heure actuello contrôlée par 
du capital tanadien-français et la seule compagnie ayant un fermier 
de langue francaise comme wembre du Grain Exchange à Winnipeg 
à Fort William et à Calgary. 

Le service de la compagnie est reconnu le meilleur, et les avis 
donnés à nos fermiers, grâce à nos relations avec les grosses maisons 
d'exportation leur ont touw/qurs rapporté les plus hauts prix. 

Nous yisous appel à vous, non comme Canadiens-français, mails 
pour l'excelleut service que nous vous donnons. 


——— 


Ada 


c Grain Company 


Téléphone A 8089 
CHANGE, RUE LOMBARD, WINNIPEG 


The Cusson Lumber Company, Lteé 


TEL, MAIN N 1283 SAINT-BONIFACE, MAN. 


Manufacturiers et marchands de toutes sortes de maté- 
riaux de construction 


Marchands eu gros et en détail de gravier, sable et bois 
de corde 


Spécialité: les ameublements d'églises 


Carrière de satbie:— : Carrière de Gravior: — 
SAINTE-ANNE, MAN. % BIRD'S HILL, MAN. 


t PL A se 


: = TE L R : + 2 ) 
4 

J. 0. BRUNET 
manufacturier et importateur de 


MONUMENTS FUNERAIËSS 
en marbre et granit, statues, etc. 


Bureau et atelier: 
346 AVENUE TACHE 
SAINT-BONIFACE 
(Bo face de l'Hôpital Saint-Boniface) 
TEL. N 1481 NES.: N 248 


Vous ttes invités à Venir voir notre 
nouvel : 


tube 


à VERS 


EN 


“SLT. Chez tous les 


é Jour: ‘Si mes 


. les signes 


{ 


ESPAGNOLE. l'abie de sation, No 270, Mlle C.-W 

Tubbs, Laurier; 17. Crucifix bénitier, 

ñ No 1140. Mlle M-L Cognac. Sainte- 

Les Rhames Rose. 18 Un‘ chapeau de dame, No 

' 756, Mme Oct Perrault, Sainte-Amé 

Les Froids le, 19 Une statue du Sacré-Coeur, 

Mme Josaphat Bonin, Sainte-Amélie, 

Les maux de 20. Groupe Sainte-Famille, No 689, 31. 

ai E. ULrosslend, Sainte-Améke; 21. Un 

GORGE lservice à vin, No 1734, M. Ludger 

La Divht Soucy, Ssinte-Amélie: 22 Un service 
phterie de table, No 2441, M. Fred. Crossland; |- 


aies n 


GIE 


fr 
{ 


s * 
HAE 


L 
L 
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Les PF pour les 
50 sous la bokte ou six boîtes 
3 marchands 
The Dodds Medicine Co. Limited, 
ronto, Om | . 


En 


STE. ROSE DU LAC 


_ Sainte-Rose du Lac peut à peñe 
fuurnir une cürrespundance tous les 
Quatre mots, et pourtant il ne manque 
pas d'hommes inatruits, de femmes 
intelMgente:, et de jeunes filles d'es- 
prit: Quand on n'y ferait que le rap- 
port des mariages, jÿl y uurak déjà 
de quoi remplir une page de la Liberté 
avec ceux du mois d'octobre. 


 \ 
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Province 


cCreary, on bâtit un presbytère. 
” A Sainte Amélie, on prépare une tom- 
‘bola! A Sainte-Rose, un se marié!!! 

Monsieur le (uré me disait, l'autre 
j parotssiens m'écou- 
tatent uussi bien sur tous les autres 
süjéts comine ils m'ont obéi au sujet 
du mariage, j'aurats bientôt une pu- 
roissé modèle.” 

C'est un record, quoi! Quinze mu- 
riages depuis janvier, et 41 y en «a 
encore qui se préparent. J'ai lu quel- 
que part que détenir un record n'im- 
porte lequel dans l'Amérique du 
Nord, c'est devenir célébre, Donc 


Depuis quelques jours, lu bise et un 
peu de neige nous fout croire à l'üi- 
ver, Nous en uvons d'ailleurs tous 
les outardes et ca- 
uurds s’éu retournent au sud, les gau- 
tres ont regagné leurs trous, et tous 
les avocats, banquiers, et autres, qui 
couchaient pods lu tenteŸ ont porté 
leurs lits dun: 


les 


leurs chambres. 


Une équipe d'ouvriers posent eu te 
moment le téléphone du gouvernement 
dans le village, A voir le remue-mé- 
nage que l'on fait dans le magasin 
de M. Emile Langevin, n dirait plu- 
tôt que c'est le gouveruement même 
qui s'y installe. Que ne fait pas la 
politique ! 

Dans ce stècle d'électricité, nous ne 
serjons pus à li hauteur du progrès 
si nous n'avions pus la lurmière élec- 
trique. Mais nous l'awms, et les geus 
de Saijate-Rose gens bien 
éclairés. 


sont des 
» * De progres eu progrès! Nous avons 
maintenant deux restaurants ‘hinois 
et un -magusin juif. Oh! muix, est-ce 
là du progrès’ Comme je préférerais 
une bonne maison de peusion tenue 
par les nôtres! Et je 
de l'autre 


ne dix rien 


Dimenche dernier, M Héte. àccom 
pagné de Mine Dorval, pianiste, Mhe 
Pütemaude, soprano, et M C Wynunt, 
violaniste, nous a donné uu joli con- 
cert. L'auditoire à montré qu'il va- 


Liniment Minard 


USEZ DU 
UNIMENT 


MINARD 
CONTRE 
L'INFLUENZA 


etc 


6 couteaux et 6 fourchette, No 2177, 
M. E-A Maguet, Sainte-Rose, 17. $2, 
No 1682, M. Edmond Vandal. Saitnte- 
Rose. 13. $5, No 1744. M. Dr Ed. Lu 
haje. Saimte-Rose: 14 Un couvre 
pieds. No 1835, Mile A Gagnon. Ste- 


Venez et noté agrandtrons ce qui est 
trop petit 
UN PAROISSIEN. 


——— CDD —— 


SAINTE-AMELIE 


Le temps, si menàçäm depuis huit 
jours, s'est mis au beau pour le 14 no- 
vembre. 11 le fallait, car c'était le 
jour de notre tombola. Aussi, sont-ils 
bien rares chez nous ceux qui n'ont 
pas voulu ventr à cette soirée s im- 
patiemanent attendue, La salle a été 
trop petite, inutile de le dire; les da- 
mes et les demoiselles munies de lis- 
tes ne le savent que trop. Se frayer 
wur passage au milieu d'une pareille 
foule compacte n'était pas chose fa- 
cfle. N'importe, vendeuses et clients 
étaiemt de bonne humeur et chacun 
a bien fait son devoir de charité, Les 
divers commtoirs ont été assiégés du- 
rant toute la soiréé, du moins jusqu'à 
é6putsement des provisions. ; 

Mme Edmond Archambault, qui a 
bien voulu $e charger des lunchs, ne 
pouvait vraiment mieux faire les cho- 
ses. H y a eu suräbondance de frian- 
dises. A la table de chance, Mes 
Perres, Denis et Laberge ont su sa. 
tisfaire grands et petits. MM. Julien 
LambiHotte et Rob. Ramsay ont été 
dés échansons bien choisis, tout le 
monde le dit Beaucoup doivent à 
M M. Roche d'avoir gagné ou perdu 
leur fortune, là aussi l'homme était 

Ya bonne place. Quant aux dévoués 

canteurs, MM. Eug. Pinette et Lu- 
cian Protignon, ils ont été à la hau- 
teur de leur tâche, Que d'objets ont 
passé dans leurs mains pour aller se 
convertir en argent 

Avant de mettre sous les yeux des 
lecteurs la liste des personnes que Île 
sort à favorisés au moment du tirage 
des articles de la loterie, nous nous 
faisons un devoir de remercier bien 
sincèrement Mme Fred. Laflamme, 
Mme Alex. Dauphinais, Mille A. Mc- 
Dougall et Mile Llrène Ramsay de s'être 
si longtemps dévouées pour la vente 
des billets. Chacune savait saisir tou- 
tes les occasions. favorables; toutes 
auraient vonlu en vendre le plus pos- 
sible. elles n'ont rien épargné pour 
mener l'oeuvre entreprise à bonne fin. 
Noux remercions également tous ceux 
qui de loin ou de près ont encouragé 
notre tombola, et nous souhattôns de 
tout coeur que Dieu récompense leur 
charité et leur générosité. 
Liste des gagnants 
mouton, No 583, M 
Un mouton, 
Sainte- 


1 Un Arsène 
Therien, Sainte-Rose, 
No 1737, M. Lionel/ Pinette, 
Amédie, Un mouton, No 234, Mlle 
Anna Lgdoux, McCreary, 4. Une ge- 
nisse, No 1177, M Hdmond Pelletier, 
Sainte-Rose. 5. Un service de toilette, 
No 1066, R P Joseph Radaz, Saint- 
Claude: 6 Une montre, No 180%, M. 
René, Précourt, Sainte-Rose, Un 
service à thé, No 760, Mme François 
Marion, Sainte-Amé&ie, 8. Une bague 
en or, 14k. No 198, Mme A. Desro- 
siers. 4 miocts de 
blé. No 141. Mile B. Perras, Saiute- 
Amélie, 10 1221, 


Un rôtissoire, No 
Mlle Agnès: Lavallée, Headingly. 11. 


Sainte-Amélie®"?9 


Amélie, 15. Uti {apis de table, No 391, 
R. PF Lecoque, Saint-Laurent, 16. Une 


| Sainte-Amélie: 25. Un service à conf- 
tures, No 1682, M. -H. Boutin, Sainte- 
| ee: 24 Un service à eau, No 608, 


tables Pilules du docteur Hamilton. 
Boîtes jaunes. 25 sous chaque. 


La soirée dun 24 octobre, dont la 
Liberté dü 9 novembre. donnait un 
compte réndu trop succinct, à encou- 
rasé à ce point, par son brillant suc- 
cès et s0n niagnifique résultat, les pa- 
roissiens de Thibeauville, que pour ré- 
pondre eux voeux d'un grand nombre 
d'entre eux, il a été décidé de faire 
une nouvele pêtite fête à l'occasign 
‘du tirage ds ‘übjets mis en lotepie. 
Ce tirage, qui n'a pu être fait plus tôt, 
faute d'avoir recveilli à temps les di- 
verses listes mises en circulation, com- 
portera, le 28 nôvembre, un program- 
me très engageant: chants, 1horceaux 
de piano, de. violon, projections de 
vues fixes, etc. 

Uni Îünch et des rafraichissements 
seront à la disposition des invités, qui 
se convaincront une fois de plus que, à 
Thibeauville, on sait se divertir frañ- 


Mme C, Pinette, Sainte-Amélie;, 26. 
Un service à eau, No 789, M. H. Ba- 
duel. Laurier, 26. Un service de table, 
No 2140, M. 5. Lambillotte, Sainte- 
Amélie: 27. Un câdre avec!image, 
421, Mme Fr. Poitras, Norwood; 28. 
Deux poules, No 1761, M. Nap. Zaste, 
Sainte-Rose; 29. Un service de table, 
No 1623, M. Alf. Grouette, Ste-Aune; 
30. Une lampe, No 2292, M. G. Mason 
Makinak:, 231: Un coussin brodé, No 
738, M. Jos. Lussier, Sainte-Rose, 32 
Une sacoche pour dame, Nù 1193, M” 
l'abbé A Béliveau, Starbuck. 


OUMYIER. 


GE sen à 


Résuhat des examens de l'école [u- 


£ 


clement et honnêtement àu ppgñt de 
veruess, No 475:- l'église: : - -- 2 
Grade XI.—Géographie: May Shtields | ci : © ZIDORE. 
84, Elizabeth Copeland, 85. | 
Grade X.—-Botanique:, Léilu Cope- SEE. UE SEEÉ) 


tand, 89: Btanche Bois, $4: Marta 'STE-ANNE DES OHENES| 


Copeland, 83 . 
- Grade IX.—Histoire ‘générale: Lu-| ‘ feudi Soir, le 25, en l'honneur de 
cille LeClair, 86. Marie-ænge Breton, | sainte Catherine, il y dura, à la salle 
79: Nettie Legault, 70: Lylia Moore, | rnnicipale, uge séance dramatique et 
61; Andrée-Anne Dansereau, 67; Hugh | musicale donnée par un groupe de jeu- 
Coepland, 49: Jean Lendrum, 40. 

Grade VIH.—Agricuiture: Josephine 
Bellemare, 96; Cécilé Savoie, 94; An- 
nette Boissy, 90: Georges Dumont, 36: 
David Parent. 32. 


cette séance se fera le tirage des ar- 
ticles de la tombola, te tout au profit 
de l'église. 


de 


Les camarades du Cercle Langevin 
"0" 40 2 —  — - 


de l'A.C.J.C. ont eu leur assemblée, 
LA BROQUERIE dimanche soir. 11 s'y est fait de la 
L — bonne. besoghe. On est à élaborer tout 
Le 7 novembre dernier, M. Noël 


un programme d'études agricoles, qui 
seront certes aussi intéressantes que 
fructueuses. 


Bernier, le distingué président de d’As- 
sociation d'Education, donnait, dans 
notre église de La Broquerie, grâce 
à l'obligeance et au patriotisme de 
M. le curé Giroux, une conférence au 
sujet de l'Association d'Education des 
Canadiens-français du Manitoba, 

M. le Président nous dit, entre au- 
tres choses: 1. Ce qu'est l'Association 


d'Education; ?. Comment elle ‘est 


Toujours l'on poursuit ave: activité 
l'améHoration de nos chemins. Encore 
quelques mois de travail, l'été  pro- 
chain, et ce sera un vrai plaisir de 
rouler sur les routes de la municipalité 
de Saïnte-Amne, Du coup nos proprié- 
tés augmenteht en valeur, et cela com- 
pense amplement le peu de dépense 

| que noûs âvons faites. Vive la politi- 
| que des bons chemins! En avant les 
amis du progrès! . 

* Pourquoi maintenant ne pas Com- 
mencér aussi une campagne en faveur 
de l’embelhissemrent extérieur de nos 
maisons? 11 y en 4 qui assurent qu'u- 
ne femme pas trop laide s’embellit 
beaucoup en se fardant un peu! Far- 
dons nos maisons en leur donnant une 
bonne couche dé peinture, le printemps 


ne 2 en 


Les vers qui infestent les enfants 
dès leur naissance sont de deux sor- 
tès: ceux qui se logent dans l'estomac 
et ceux qui se logent dans les fntes- 
tins. Ces derniers sont les plus dan- 
gereux car ils s'attachent aux parois 
des intestins et y causent de grands 
ravages si om n'y porte pas prompte- 
ment remède. Les Poudres de Miller 
contre les vers chassent les uns et les 
autres et tout en les détruisant aident 
à réparer le mal qu'ils ont causé à 
l'organisme de l'énfant 


ct 


‘. 

Quand elle, coud 

tt , 
elle: aime à avoir à sa 
portée tous $es délicats 
tissus et ses jolis acces- 
soires. Ciseaux, fil, ai- 
guilles, tout a°sa place 
appropriée dans ces pa- 
uiers à ouvrage bien 

préparés. 
Ils sont solides et dura- 
- bles et d'aussi belle ap- 
parence que ce qu'ils 
contdennent. Toute fem- 
me, jeune ou vieille, les 
trouvera un cadeau at- 
trayant ou utile. 


Gijoutiars 


Winnipeg 


mi j 


PR NON de D > 0 VS 


e 


»s choisies. avec de 
rep ntarit des mets 
E. W. Gillett Compan pai y Limited. Toronto. Canada - 


prochain. Elles y gagneront de cent | gieuses — Jury: R. P. Dozois, O.M.. jouées, et M. J.-N. Senez sur- 
pour cent. ne M. l'abbé Elie Auclair, M. l'abbé J.-B. passe tous les autres messieurs 
*. # » | Jeannotte, P.S.S. M. l'abbé Enile|avec um résultat de 74 parties 

Mardi matin, M. Pyiléas Tougas | Lambert, 


A ne un . RP. Apollinaire, Gagnon. | sur 120 parties jouées. 
Maria à sseaul, M. Ni L : . ; : : 
Ubald Desantels’ épousait Mlle in ie Inutile de vous dire que les 
; À À 6—Prix Léonidas Perrin - $100.00 | excellents gàteaux, fournis par 
Rp Nos voeux de bonleur et de | — prix de philosophie et de droit | Mine Victor Dease, furent très 
prospérité aux nouveaux mariés |Jury: M.:labbé Arthur Curotte, M. bien reçus, et encore mieux 
| l'abbé Philippe Perrier, M. le juge Eu- mangés, par tout le monde. 
gène Lafontaine, M. 4e juge Victor Al | Merci beaucoup à Mme Dease. 
jard: M. Antonio Perrault Venez faire une partie de 
T7 Prix Raoul Dandurand $100 |cartes dans la salle des Fores- 
Prix d'histoire et de politique - Jury: |tiers, qui est “jolie, jolie”, de- 
M. l'abbé Henri Gauthier. P.SS. M.|puis les réparations qu'on vient 
l'abbé Lionel Groulx, M. Thibaudeau | dy faire. 
Rinfret, M. le juge J.B. Archambault,| Partie de cartes spéciale, di- 


t 


- Dimanche dernier, le Rév Père 
Curé a baptisé Robert-Rôy, fils de M. 
et Mme Adrien Benoit. M. J.}Benoît 
et Me Thérèse Benoit ont été le 
parrain et-la marräine. | 


# 


Le R. P. J.-A. Saucier, depuis deux 


she. -wémbre de ‘le - communauté de [at Victor Morin.# manche soir prochain, le 27 
Sainte-Anne, est parti jeudi pour de- 8.—Prix Jules Gosselin $t00.80 | courant. 

meurér désormais à Sainte-Anne de | Prix de sciences sociales — Jury: R.| 22000 — 
Beaüpré. Le R. P. Joseph Néron, de | P. Joseph-P. Archambault, SJ. ‘M. LA BULLE CONDAMNANT LUTHER 


nes filles de la paroisse. Au cours de 


Sherbrooke, est venu prendre sa place. 
A. STE-ANNE.. 
———— 0222 — 
LES ‘PRIX D'ACTION INTEL: 
LECTUELLE" 


Les prix — Les donateurs — Les juges 


Versallles, Vidricatre 


1.--Prix et | 
Boulais — $100.00 - - Prix de littéra-. 
Æure — Jury: R.'P. Louis Lalande, 


S.J. M. le chanoine Emile Chartier, 
M. L.-0. David, sénateur, M. Erhest 
Bilodeau, M. Aegidius Fauteux. _ 

2.—Prix G.-N. Ducharme —- $100.00 
— PfTx de narration française — Jury: 
R. P. Antonio Lamarche, O.P., Fr. Ro- 
bert. des E. C., M. Fernand Rinfret, 
Dr Joseph Gauvreau, M. Oswald May: 
rand. 

3.- Prix Alfred Thibaudeuu $100 
— Prix.de poésie — Jury: M. Henri 
d'Arles, M. l'abbé Joseph Mefançon, 
M. Alphonse Beauregard, M. Albert 
Ferland, M. Lionel Léveillé. 

4—Prix F.-L Béfque —- $100.00. 


l'abbé. Edmour Hébert, M. le juge Ma- 
thias Tellier, M. Emery Beaulieu, Dr 
J.-A. Bäudouin. 


9..—Prix René-T. Leclerc —- $100.00 
— Prix d'économie politique — Jury: 
M. Edouard Montpetit, M. Georges 
Pelletier, M. Baudry Leman, M. Oli- 
var Asselin, M. Léon Lorrain. 

10.—Prix Gaspard DeS$erres —— $100 
— Prix de travaux scientifiques et 
techniques — Jury: R. P. Joseph Mo- 
rin, C.S.V., Dr Albert LeSage, M. Ar- 
thur Surveyer, Dr Ernest Gendreau, 
M. VE. Beaupré. 

Là 


fe 0 DD 


Forestiers Catholiques 


Partie de cartes 

Les gagnants de la semaine 
dernière furent les suivants: 
M. A. Duhamel (pri de car- 
tes), service à fruits: Mme Phi- 
lipwe St-Pierre (prix de car- 
tes), service à ftuits, Mlle Eva 
Trudeau (prix de la râfle), un 
magnifique chapelet mônté en 


Etuttgart, - Wurienrberg, 18 — La 
bulle de S. S. Léon X, publiée en 1520 
contre Martin Luther, vient d'être dé 
couverte dans les archives du Wurten- 
berg. ll avait été falt trois copies 
originales de cette bulle. Deux furent 
envoyées en Allemagne, {le porteur 
était le Dr J. Eck, vice-chancellier de 
de Ingoldstädt), et la troisième uvaît 
été envoyée, en Espagne, Charles 
Quint. | 

Cette bulle fut publiée eu juflilet 
1520, à Rome, et commençait par cès 
mots: ‘“Exsurge Dominie”. Elle cou- 
damnait les 41 propositions contenues 
dani les écrits de Luther. 


"2 2 — - - 
NONCE PAPAL A PARIS 


Rome, 18. — Mgr Tedeschini, sous 
secrétaire papal pour les Affaires 
étrangères, seruit choisi pour le poste 
de nonce du Pape, à Pars, dès que 
relatjons entre la France et'le 
seront reprises officielle 


les 
Vat{can 
ment 


Prix de critique littéraire et de criti- 


or, (valeur #7.50), donné par 
que d'art. < Jury: M. l'abbé Hectœ] MM. À. Gauthier et O. Bclla- 
Filiatrauk, PSS. M. l'abbé Olivier" vance, Jeudi prochain aura 
Maurault, P.S.S. M. Arthur Letondal, | Jjeu Ja sixième partie de la pre- | 
M. J.B, Lagacé, M. Arthur Lauren-|mijére série: | 
deau. | A l’heure qu'il est, Mme M. 

5.—Prix René Labelle — #100.00 — | J)urier est en tête, avec 71 par- 
parties 


a 


HOTEL FRONTENAC 
JEAN TARINO, Propriétaire 
Sous une nouvelle gérance 


Chambres et pension — Plan européen 
Vous aurez toujours salistaction 


Prix de littérature et de sciences reli-|{jes gagnées sur 120 
4 


| Aucune fournaise ne vaut la WILLIAMSON PIPELESS 


pour un chauffage économique et satisfaisant 


La fournaise WILLIAMSON PIPELESS 
donne le maximum de confort sous le rapport 
de la chaleur au coût minimum de combustible. 


Elle est fatile et peu dispendieuse à ins- || 
taller, soit dans une maison nouvelle, soit com- . || 
me remplaçante d'une autre fournaise. Pas de 
plancher à éventrer, pas de murs à abattre. 
Une seule bouche d'air chaud suffit pour chauf- 
fer toute la maison. 


La WILLIAMSON consumera du charbon || 
dur, du charbon mou ou du bois. Elle va dans |! 
toute cave et demande peu d’espace. Cette four- |. 
naise WILLIAMSON PIPELESS a été éprou- || 
vée et donne maintenant chaque jour satisfac- 
tion dans des milliers de maisons, Venez ou 
demandez notre pamphlet explicatif de cette 
économique installation de chauffage. 


COUTE PEU D'INSTALLAT:ON ET 
A FAIRE FONCTIONNER 


FOURNAISE CONVENANT POUR UNE MAISON ORDINAIRE 


:-$218.00 


\ === 
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hurle 1 PA 
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le M men cr 
ta , chex tent den pires | 
43 : 3 Fa \ 4 


« 


M vie, uote Giant ue. ax 
Sy ar sr a 


Javénir_sonlève set votles!… Que 1e 
À para INT faut recereler 


ru Où eat bee, LM vé éd L 
; LE ésrrren d'urenouffllèrent pour réciter! | 


F2" C'en un ais Jour pair noue | 
mg 


ML écrin ie noms À: Caipéreoliass … 115 sodér: où ontèllet qu} née aptes te RU on re LME 0! à Bot à ii D À 
A “ou %e Da: sl PTT PT IT pese S'il . femmes ‘regards à tour deux sé “Ae ln, chatnbre voisine. Mie : 


aie 


vera Paukne, Ce A 
.— C'est à foi de répondre, malgie- 
“| nent, dit Iacten : àla jeuhe &le, 
«|, Mais André n'autit pas atiani À 
on tour 1 eévierait, d'approcbalt d'e 
s. N'est-ce 908. 0e 00 Fe, en aunti 


Chat in et Tant en led’ 


a fs psésaient sduvent dire per + 
auprès d'elle, et toujours, quoique diet 
vielité, elle avait en part en teutg gi 
grands projets. Au bruit de la an: À 
alle se retotrma., 


L'Novembre touche à Pourtant. 1e déesuraghment + sppe | V3 
@: river se fak fentir, l'hiver santit aussi sur eux. Ce n'est pas 


su mg Chaque seulemedt leur “hef Je méilleër, ven faiblesse ré & à: sages le tien? Tu, accepteras cet. amour : Ah! 

4 des roaciies s,} à: ' _… | -vous vo wues enfants... * 

wille : duns te brosl- plas éloqguent, le plus estimé qu'ils ont 0 sont ruérie de façon perd dide à d'aérer, qué, peur la prémière fois, s'échappe Bonjour, André. Et êlie ut Ma: la 
lard, brou bats et bas qui | Perdu avec Daniel, c'es surtout la con- À nc rte, cette sensation mon coeur?…. JEt mareherons | | 


main r'dée avec un sourire matérnel. : 
Vous semblez bien heureux, aujour- « 
d'hut, {ous les trois? 
| — Ve vral, maman, reprit LA: 
cien… noya venons près de toi pour 
que 8 heureuse ‘AVEC mous, SET LES 
—Ne-le sais-je pas toujours Lab En 
qué vous êtes. là? 
Oui, répondit 1! Mais MORE 
d'hui nous t'apporions un nouveau €{ 
vien Diva grand bonheur... 


vies lès remèdes qui continent 


fisnce À qu .done désor- 
Fe gen has des deux dés drogues nocives—usez d'un rémié- 


eh et qui les demeures] mais pourrontils se fier, «i Danfel 
ana pet 7 "1ère Des | lui-mémé, must qu'on 16 leur à fa 
de Foürrière que parfois ja | croire, les a crômpés comme tant d'au- 
|P'attent pas, il west pas deftres? Pauvres gens! Trop habitués 
dans là lumièreÏà voir exploiter leurs aspirations ré- 
| premier matin que cui del réreuses au profit de mille amhitfons. 
* endormie, paresmeuse, | 118 € à v'énnent, ee 
sour cotiééävéritre. Derrière Isla détorter jour jdéat d'autrefois, 
Alpes lointaines, le poleil 4e lève dans à ne plus vouloir vivre que dan« de 
le ctel pur, ei peu à peu apparaît uu | #0i*me tcotirer de chequé jour. 


a la ‘vie, animés du même fdéal, 
' Uavailant au même labeur; nous 8e- 
tons apôtres ensemble de la vérité et 
du bien! Ce sera si bon, Aou, 
"a —4outés | Pauline !… 

: A Eile n'osait plus le egarèer, péné- 
trée d'un ‘indéfinissabie sentiment dé 
ofe, de crainte et de douceur, Elle 
feva enfin les yeux et lui tendit la 
mdin, en ré)étant seulement : 


ét tes obstactes: Dans leur ‘coeur se 
tevêit l'iminense pitié pour toute 164 
; l'immense indignation |: 
écitre toutes les thjéittées, Itconnus 
store, seuls el 8hofañité, AS travai- 
täieñt dans le sfience db leur “cercle 
Jd'études”, âvec ur {impatience juvé- | tient 


par 
#ote. Rien n'a pour l'hiver la moitié 
de la valeur de Catarrhozgne.é . ; .! 
Traitement de deux mois, Grecs pa 
quet:" $1.09 Garanti. Traïtemen:. 
mYyadre: 50 #ous, Echentilox: 2% 
@us. Chez tous tes trorrques 


santé ce rm l'organis-!, 
e, rien ne vütt Ferrozône. 1! güëni 

qu'i nourrft, farcé qu'il con- 
tient des éléments qui ruisent 


Pour — Ce sera si bon, si doùüx! 
tourmäilement éonfus de dômes, de| Et fus'emest, si Jacques Gérard. mécnancele nulaïne, AM,JlendsTmaép sd de faire ent ) bien, haut ün LES ter Qt dr _. Lucien les regardait de Join, comme Et Als sourixient tous les trois, ‘et 
fièches et dé toits; de mourrment, le |*0mbre et tacitutne, demeure depuis | du terrible jour, après les Fanérailies fa voit dé la Ÿ L'abbé Cieir- | Vendu partout: 50 sous, -«ix boîtes | d'un regard d'envie. Un instant, il fer- | 1225 Ts yétx d'André il passait com 


bruit, Mgcessant vaét-visnt déchire.t | plus de + mois émvéloppé d'une tor-sltares du pauvre Daniel, vai, âüe la Providence vai fixé de: ï $2.50. Ou par-ta pôste, de Tire ne une prière. Mais aux lèvres de Ja 


le brouillard cpaque, en d ipersent 
lambeaux, et changem.l'ouite épai 


en gazes légères qui mau'en: vera le 


miel] et s'évanouissem au icin. P 
loraqu'a disparu la brume, il y a 
côre junqu'en cette arrière-saicon 
beaux après-midi ensoleiliés e: cou 
ét, lex jeudis, les enfauts jouent 
ls promenades, sur les quais uu 


des jerdins, parmi les feuilles tombe 


et bruissantes, 
Chaque jour corume gutre:oi., 
le même ché «€ aux mémes | 


res, Jacqués Gérard retourne au chan- 


tier. I revient de même à la mai 
et toute sa ve maintenant tient 
tre deux voyages, Finies les réuni 


ardentes au Syndicat où à la Ruc 
pleiries de l'enivrement de la lut'e et 
per. 
part er silence. 


du succés, 11 ne parle plus à, 
sonne; j arrive et: 
C'est À peine s'1l semble remarq 
les persécutions obscures dont 4! 
l'objet au chentier èt que sublss 
toujours les: solitaires. C'est le m 


teau, dont le manche se brise entre | 


ses do'gts; c'est, le cric, laissé p 
soutenir l'ouvrage inachevé, qui, 
matin, a disparu; ce #01: surtout 


réponses érasives,.les refus, les 


cuses si faciles et toujours protez 


Rend la respiration facile. —1+ 


trécissement des voes respiratoires 


et la difficuié que l’on éprouv: 
respirer en sont que des symptôr 
trop famiHers à ceux qi souffrent 
l'asthme, mails ls ne peuvent La: 


sister 4 remède du docteur J.-1) Ke! 


dogg contre l'asthme. Ce fameux 
mêde est connu dans 101: 
en raison de sa grande efticacité 2» 
tous jes cHmats. Ce n'est pas us 
mède duefroñque, une expérience 


faire, mais un remède qui a à son cr“ 
dit des années de succès. Procuroz le 


vous du plus proche marchand. 


“ON, 


l'univ 


l'abbé 
“C'était une 
àme sincère et grande. MN a aimé la 
vérifé telle qu'il l'avait comnu, Lien 


les {peur pareille aux brou!llards de mo- 
nse | Vembre qui s'étendent sur la ville, 
ce n'ést pont peut-être parce que k 


Cletrva]l s dit stroplement ; 


uis, | Mort de son ami l'a privé brusquement 

en- [de son indispensable soutien, ce n'est | ‘9 récompensera." Et maintenant Gé- 

de pas davantage qne la désilluston aft | rard, dans la détresse de son doute, 

rts [été trop fonie, de voir erouler d'un Îse prs2d à impiorer l'âme de son ac, 

sur seul Coup leurs cfforteÆt leurs eapé | Gif cat vraj qu'il vive aujcud'hw#f dans 

an: frantesi fiérirc n'aurait-il pas été €c- le bonheur et dans M1 lurmièfe, Coût- 
.ÿabie, apres les premières heures d: |pent n'auraitil pas picié de celui qu'fl 


désespoir ou d'abaitement, 
meitre seul à l'oêuvre, 


de se re-la laissé seul en ce monde, et audquäl | # 


Dar de reprendre | {1 n'a légué, au lieu de réconfort, que 
seu Îla tâche à Taquelte 11 aûralt cru tou- | sa désespérance dernière! 
jours? Mais le souvenir qui le hante Depuis <!:x mois, Jacques Gérard ain- 


et dont il ne peut se défaire, c'est <e- Le 
en- | lui des paroles suprémes de son ami 

ons mourrant: “Je ne crois plus À la jus- 
he,l|tice. La justice” est une chimère.." 
Oui c'est bien Daniel qui a prononté 
ces mots, luf qui, durant si longtemps, | j'ast pas éteinte, où le labouréur pd- 
avait porté partout sa conviction pu'#- | {int attend en silence, connaissant 
uer (sante, ei soulevé d'enthousiasme des je; vrandes choses qui naftront ‘de 
est foulée: en.ières. Avoir vu mourir Da-| 64.4 apparence de mort. C’est un 
ent [an déçu, découragé, & ne récôhnais- | hiver semblable qui se prolonge pour 


! souffre en silence, 
che; 


L'hiver appro- 
l'hiver où tout semble mourrir 
où la graine, jeté en terre, selnble dis 
parue et antant'e, invisible eatre les 
lourdes mottes; 


aag- | sant plus pour lc de la vie humäine | jicques. En son âme labourée : de 
ae le désespoir ou le plalsir, quelle | éoufrances et de déceptions, la s@ 
our terrible épreuve pour là conviction de mence e:! tombée, et elle demeure vi- 
le | { Jacaues Gérard! Et 41 vraiment, de-| vante dans sa décomposition mysté- 
ses | puis ‘ant d'années, {1 s'est trompé de | ,j4,so, Et Dieu saura bien ta proté- 
AE [OMIS PASSER AE GesE en RER QUE LEee sous js ‘dnicair:. de bu neigé,: la 
Li 


dépensé le meilleur de ses forces et | faire croître et l'épanoutr 
de scan cobur, alors qu'est-ce ‘don“ que 


le monde? AN at-il une vérité’ Et ne 
vMH-H pas mieux se laisser entrainer 
parmi la foule qui passe le long de Ja 
banale de 


Ur plaisant purgatif—Les Ptules 
Végétales de Parmelee “ont compo- 
sées de façon à agir à la fois sur les 
|inteatins et l'estomac, de sorte qu'el- 

Pourtant, fu chèvet au mourant, le les agisseut sur l'organisme: de .J'ahi- 
prétre & dit des choses si belles! Cela {mentation et de l'excrémentation. El 

< ne «ont pas un purgatif violent, 
| at s un purgmif doux. 12 platsir de 
ls prendre n'a d'éftal que le:plaisir 
que l'on ressent à la vue de leurs 
[l'obuvré des hommes fmpuissmnts, et ! bons résultats. Composées seulement 
Je sars cet appui et sans cette espé- Fe substances végétales dont les pro- 


ré- 


» à 
nex 
de 
rh 


route la vie vulgai re? 


semblait alors #i vrai que tout ne peut 
faut un Dieu pour 
dans J'autre monde, 


re 


erslattsi tinir, 


qu'il 


ous luchever, jci-bax et 


re 


rfétés ont été parfaitement éprot | 


rance, toute tentative est vaine d'ar- Es +24, elles soulagent sans aucunemer! 
é 


racher les coeurs à l'emprise de ka) Gourir le risque de nuire. 
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Le docteur Gerzabe 


D 420 mis os A SET à 


à ad ns? 


& MORE 


GERZABEK | 


privé, coin des ruos Salter et Pritchard, Winnipeg 


bureau: 9-12; 2-6 79. Dimanche: 9-12; 26. 


ique des cinladié ‘ss des poumons, du cocur, de l'estomac, des 


intestids, du rein, genito-utérines, de lai puau, véuériennes et TA des femmes, 
des enfants et des vieillards. 


k, membre du Collège Royal de Chirurgie d'Angleterre, li- 


cencié du Collège Royal des Médecins de Londre s, Anglet crre, chirurgien et médecin 


à Vienne, Prague, à la 


Clinique Revale et aux hôpitaux de Berlin est le cerpau. Lie .l'dtte 


où la vie pourtant 


puis queldües mois Fin 6 auprès 
d'eux, leur prétait fetues et_des 
Hvres, Partots, 11 se, joighat. à eux, 
éfin" d'éclatrotr jsütd scuridés Où 
ledfa doutes, Souvent {1i jés jasssait 
tâtonfier afin que in in vérits qu'ils dé- 
éoivtaient leur parût plus précieuse, 
dt qu'ils l'aimassent üx, ayant pei- 
ñé' fout la cofgüéir. 2 où trois 
antfens de Setrières, retrouvés au tin- 

sarà des | prometiades du dimanche; 
dahs les atélférs où 164 brtesix, 
avaleht pfls labitude de se | groüper 
autour d'eux. De ces rencontres é:ait 
üé uñ grand projet qui déjà se trans- 
torts peu à peu en réalité: réunir 


Vies ändlehs camaradés éparpiliés dans 


là Ville en ue’ amiciie inutualté: et 
d'évait avec enthousladtse qu'ils éla- 
boratbht des plins d'Avenit, rédlée 
geutènt des statpts, heurdux d'utiliser 
leur énergie, leur basti, d'agir, leur 


Étarrhoëths 0e. Kingston, Ontario. 


eme a 


les de l'homme: ie oin de l'undon 
créatrice, de la paternité fécondé. À 
fa place dé l'amitié, faite de souve- 
ahs, de sympathie intellectüelle .et 
marale, d'estime et de confiance, vaici 
que grandissait J'amuur, fait de tout 
cela encore, et de désir, et de pas: 
sion, ‘et de jalouste'obsture,'et de fa- 
touche tendresse, l'amour qui ne rap- 
proche pas seülément deux âmes, mais 
rs umt deux existences, jusqu'à les 
fondre l'une en l'autre, jusqu'a n'en 
faire plus qu’ une vie. 


NV 
#Æt c'était de cet amour qu ‘André 
s'éta't aperçu qu'il aimait la sgeur de 


senti qu'une heure grave s#cunait pouï 
fui, qu'il'était À l'aurore de la virilité; 
et bientôt sa résolution avait été prise. 


fl ne vouiait pas îaisser subsister en- 

éat bien : pet ose 
; À. te 4 ne Ée ee tre eux d'équivoque d'ane situation in: 
pen irati i récises, Mais une certaine. IT avait vingt ans.’ A l'au- 


volonté ferme les soütenalt; 


sapa faiblesse, ft celà c'é 
cat cela c'er. ie serie | 
te des entreprises. ” 


‘ee dimançho 48; Goÿentbre, Ar 
ji, comme de coutume, s'en allait 
passer auprès dé s0n ami les heures 
de la soirée. Le temps était doux, et 
le long des rues où des prométiades 
les passants s'étonnaient de voir ce 
jour de printemps égdré, en plein au- 


tomne, André marchait sous la çhu- 


leur douce du soleil clair, le côeur 


‘out rempli d'un trouble profond dont 
Ï n'avait commencé que depuis peu 
e temps à se rendre compte. Pour- 
tant, À y réfléchir à présent, cela lui 
emblait dater de loin, de cette heure 
découragée où il avait essayé de ca- 
gher À Lucien son abattement et- sa 
lassitude, et de cette # si heu- 
reuse de leur pélerinage à fouivie ) 
À Vinstant même oû Danjel racontait 
à Gérard la fante de Varneviellle, où 
Adëlé s'enfuÿait avèc l'étudiant, Trop 
de, violentes émotions avaieñt eulvi 
cette émotion sf douce poir qu'éfle 
f’en ft pas alors comme snbmergée. 
Mais à mesure qué Jé cajme. était ré- 
venu dans la vie de famille, que lha- 
bitude avait émoussé le premier cha- 
grin, à mesure surtout .qu'André fe- 
tournait chez son ami, l'impression da- 
guère effacée reparaissait. * 11° avait 
fetharqué d'abord, avec uné vive sur 
lpr'se. qu'il ne retrouvait plus, qûand 
Pauline était avec eux, la simplicité 
famthière d'autrefois. Ce n'Âtaft prûs 
Ja soeur de Lucien, presque sa propre 
soeur à hi, la compagne de leurs jeux 
d'enfance, qu'il voyait en eiïle, muis 
une touf autre jeune fille Wii aurait 
connue seulement depuis quelques 
mois à peine. H lui falbait un véritable 
éffort de sa pensée pour ne pas met- 
tre de barrière entre le passé et le 
présent, et pour attribuer à la Pauline 
d'awjourd'hut les souvenirs de celle 
d'autrefois... Parfois leur tutoiement 
amical. ri brûjait les lèvres, parfois 
ün “vous” s'échappait, dont elle s'é- 
tonnaït la prenmière, et qu'elle lut re- 


prochait doucement. Bien des fois 
pourtapt, durant leur enfance e: mê- 
me dans les années suivantes, ls 


avi‘ert pirlé d'avenir, de fiancailles 
et d'amour. Mais c'étaient là des 
mbcts qu'is avaient prononcés sañs le? 
comprendre, sans en féaliscr là signi- 
frétion profonde. Aussi André eu ar. 
Hiva 41 à ce rassurer et à s'inquiéter 


et le coeur de cet hôpital. PR dsembie: 
a Les salles d'attente, de bureau, de consultation sont toutes spacieuses et canfor- Lie vrai, se diseïi:il, J'aîme Pau 
ables. 1 à ne 
line, et vollà bien lougtemps qu'il est 
NOTRE LABORATOIRE est muni des apparcils les pins modernes pour les {ra- RE de 3 a us “sérétih 
vaux de bactériologie. Nos rayons X non seulement examincnt mais ils font de La doute le vie. Abe 7 SU 
pus le travail stéréoscopique et développent les photographies.  NOTRE SALLE ne D “lots dtaré : Cal. DOUE- 
"OPERATION est tout ce qu'i y a de plus moderne. ot œ trouble, cette inquiétude et 
Dans notre dispensaire et notre phyrmacie se trouver toutes les matières pre- Le biens PRES qui s'élèvent dn 
mières les meilleures et les plus pures. Le dacieur compose lui-même les remèdes de nie eur, 
ses patients. 
c : : 14 Puis, per degrés, il avaï compris. 
» ‘8 s spacieuses, > 
ie bâtiment est des plus modernes: les salles sont spacieuses, bien ventilées et PRES psouit en res “col 
. ne homme, w'écai: : tente 
t En construisant cet édifice on à eu en vuc zurtout de construire une maison pour eee ie US 
: À ne tom : i 
les malades plutôt qu'un hôpital. | ; 
L. était ce besoin qui s'éveillalt, semé 
pe - par Dieu *< le sang et Îes eutraik 
aus à unit 2 ARRETE … " L mir ti es 
TI E ESA LIT TBET 7 TT Eden Ve ae à 


nne ré- 
somtion ténace de voir clair et d'agir 
beaucoup, 
e toûtes les 


tomne prochain il serait pris par ln 
Casertie. A son retoür seulement il 
poirrait épousèr Pauline. Ce séraient 
deux longues années de patiente espé- 
ce. N'finporte, il ne se croyait ;pas 
drotk.de garder jilusfohgtemps cé 


le confier à ses amis, cqu' dirait à 
Pauline: “Je t'aime, non plus comme 
mon amie d'enfance, mais comme cel- 
le qut &gera mon épouse et la mère de 
mes fils.” 
pas douteuse. :l03 lors, s'aime- 
faient comme des fiancés, jusqu'au 
moment lpintain où ils se donneraient 
tout entiers l'un à d'autre. 


ils 


Audre avait chois: ce uimanche pour 
cette démarche décisive. 11 marehaît, 
ralehtissant ses pas, troublé au plus 
intime de lui-même des graves paroles 
qu'il devait prononcer. La distance 
n'était pas lougue, et il mit près d'une 
demi-heure À la parcourir, Par_ins- 
‘ânts, uae crainte l'envanissait. Quelle 
serait la réponse de Pauline? Après 
tout, leurs promesses d'autrefois n'€- 
taiert que des rêves puérils. Consen- 
tirait-elle æujofrd'huf à les ratifier de 
sa parole de femme? Ne refuserait- 
elle pas,. la fière Pauline, d'associer 
# vice à la vie d'André Gérard, et d'u- 
“ir sa famille st calme, si doucement 
chrétienne, à Ja famille du jeune kom- 
me? Puis H se rappelaft aver. quelle 
affection sans réserves Hs l'avaient 
decueilli tous deux au lendemain de Ja 
Catastrophe: gt il soutiait de 
raies. 

Déjà 11 ava* an l'escalier: déjà, 
d'un mo habituel et d'un geste machi 
nal, il avaËt dit bon‘our à son ami, qui 
l'amenait, comme Le ccutume, près de 
Pauline, et à peine était-il parvenu à 
secouer de son esprit le lourd, far 
deau de ses réflexions. Ce fut seule 
mnt lorsqu'il arriva devant le jeune 
fille, lorsqu'elle l'eut accueilh d'un joli 
ges@w de sa tête et d'un souiire de 
ses lèvres, qu'il se retrouva dans Ja 

alités, 11 prit la main qu'elle lui 
‘endait, et, l'espace d'une seconde, l'é- 
treignit dans ‘a sienne. Cette étreinte 
et le regard dont il l'accompagnait 
frent monter un peu de-gougeur aux 
joues de Ja jeune fille, Puis, comme 
Lucien s'était assis et galemem de 
Duc dait : 

— Eh bien! quoi de nouveau ? 

EFien que 4e très ancien, répon- 
dit le-jeune. hope. d'un ton grave 


ECS 


de sa , 
c'est cangne"t A ‘pe moi. 
— Une “#lbrs?”" dit Lucien 
don: le s'éMRAGait. , 
— Non, reprit André, puisque je 


viens t'en dire le secret, 
Puis, résohiment, il continua: 
Je viers te te d're aujourd'hui, 
Lucien, et à ici aussi, à toi surtout 
Pauline, parce qu'hier encore je n'a 
vals pas compris ce qui se passait en 
mon epeur, Si j'avais compris plus 
10t; j'aurais pärlé alors comme av- 
iourd'hui. Jo n'aurds ,janais laisés 
Yutre nous un malentetuiu, ün mem 
songe: 


Et RTE 


et ce gere € 


Lucien.: Alors, soudainement, i] avait ! 


secret; c'ett tont de suîte qu'il irait: 


Lr réponse ne li semblait 


GUENT DC DR CH, 


ma les yeux pour refouter de trop 
douloureuses pensées, Pués, les voy- 
snt silencieux et gardant leurs mains 
enlacées, tmpWissants à traduire la 
Joie immense de leurs Ames, # leur 
dit: 

— Maman est la, out près de nous... 
Nous lui porterons ze bonheur d'a. 
voir maintenant yn nouveau fils... 
Pourtant, reprit-it, tandis qu'ils s'avan- 
çaient déjà vers le porte, pourtànt, 
puisqué. l'heure est venue -do parier 
d'avenir, moi aussi j'ai une confidence 
à vous faire. 

—Toi, Lucien? s'écria André. 

— Ce n'est pas la confidence d'un 
amour de ce monde. Et mes rêves, 
à moi, sont ambitieux, Maïs fl me 
semble que c'est Dieu qui me les a 
mis au coeur, 

il continv4, À voix basse: 

— Je éerai prêtre. 

André ne répondit pas à abord. MH 

n'était point surpris de cette } Q 
ton. Lucién avait toujours été ‘si no- 
ble, si vaillant, si bon, tout etisémbie! 
Le désir fn@ertain dont i parlait qu. 
trefois dans ses conversations d'en- 
fant allait dohe se réaliser!… Rt volei 
qu'un sentiment de respect s'évetilait 
déjà chez André À°f à dé 60 dt: 
Choisi el marqué par ü., ñ dit seu- 
lament après quelques secondc4: 

“—- 11 faudra beaucoup de temps, et 
de travail] aussi... RUE de 

— C'est viai, dit Lüdlen, ct j'a com- 
mencé déjà. M. Cleirval m'a donné 
des Jeçons, J'ai des livres — il les 
montra de la main sur la table, -- et 
je travaillerai ici le plus longtemps 
possible, pour point quitter trop 
tôt ma pauvre maman. Jui, plu: 
tard, j'entrerai au Séminaire. 

Le mot Sc:14 grave et triste, et An- 
dré ne put s'empêclier de le redire 
douloureusement, Au Séminaire! Car 
ce serait la séparation, et, pour Lau- 
cien, ja solitude, le seance, presque le 
cloître! De quoi effrayer l'âme trop 
humaine du fils de Jacques Gétard. 
Maïs Lucien se levait, 11 avait lc vi- 
cage si sourant, si lumineux, que son 
bonheur les pénétra, Il ajouta: 


ne 


APRES LA 
BARBE 


PRES s'être rasés, beaucoup 

,, S'hommes souffrent d'une 
irrffation de la peau. Chez 
quelques-uns, cela ressemble à 
se l’eczéma, devie nt huit et fa- 
Éosnt 

An _applid 


peu d'ON- 

: après 
s'êtré rasé, on Le l'irri 
tation et on guérit des maux 
tels que le mal de barhé et l'ec- 
zéma. 


uant un 


60 sous La hôte, chez tous les taar 
hands, ou Ednanon, Bates & Co, 
Led, Torpato. 


ne — med 


DrChase's 


Ointment 


mé!" 
te honte, qu'ils en portent le déshon- 
J'ai réussi fusqu'h présent — 
au prix de quelles transes et da quels 
mensonges! — à da leur echer… 
mainfetant, l'hetre approche... 


veür... 


dit 


depuis plusieurs mes, «lle 


Pauline. Demain, peut: 


Et chaque jour sussi elle posrsll: 
r Lucien grandit. 
uit an8.. 
iues semaines, quelques jours, et je 
ne pourrai plus leur cacher de qüêt 
père fls sont les enfanta.…. 
me rezarderont-fis, alors? 
ont tant aimée, «art respec tée!.. 
moi, 


…  Lacien a dix: 


dix-neuf ans. Éncore quel- 


aprés tout, qu''nporte? 
, IH faudra qu'elle dise à An- 
‘Je ne puis pas être votre 1em- 


li faudre qu'ils apprenjemt cét- 


(A suivre) 


Vos Soirées 


Où et comment éntendez:vous 
passer vos longues soirées de 
l'automne et de l'hiver? 

Si vous voulez vous perfec- 
tiénner, c'est-h-dire accroître vo- 
tre utilité et votre puissance de 
gain, nous vous invitons à pen- 
ser à tout ce qu'il y a de sage | 
dans le fait de consacrér un ou ,| 
deux soirs par ;sémaine #& pour- 
sufvre des études pratiques sous 
la direction de' professeurs dua- 
lifiés au 


Winoieg Business College 
222, AV. PORTAGE, WINNIPEG 
Téléphone A 1073 


Souvenez-voùs que 
nous sommes sur Île 
marché pour vendre à 
vommission voire blé, 
uvoine, orge, seigle et 
lin. 

Nous vérifions l’ins- 
pection’et la pesée et. 
vous donnons les plus 
hanis prix au temps 
de la vente. Avances 
libérales faites ‘éur 
ë onnaissements # Bill 
of Ladingæ’”, 


oh 


‘ta utes 
mi Vois r 
Référencé: 
Banque d’'Hochélaga, 
Winnipeg, Man. 


._. Ltée 
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LIMITER, :; 45ù à 
300 Grain Exchange 
Tél. A 


Winniper. 
! Rés; À 29172 
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D eu dit dis int seit Eos LL ie À M lé 


Comment 
Moi qu'ixs 
. Pour 
Mafs 
cour 3 joies évanoules,-leurs espérances: ‘ 
Le ES 


£: 


RE Eve & FA 2. x 
ct or me Eingliees 
es 3 


pauvre mère le sourire s'effaçait, et... 
ses mains tremblaient sur les tras de 
son modeste fauteuil, 

— Tu né devines pas, maman? 
Lucien, | 

Hélas! elle devinait trop bien! Elle 
avait :ant redouté cette heure futule. 
Chaque fois qu'elle voyait André à 
saison, 
ongeait: 

— ,#ime 
être, il a demandera pour son épou- 
9. A 


np 


| 


+ treditions, voire langue ét votre 
éarrière sera’ terminée, personne ne 
pourra dire- qu'en aucun temps, j'ai 
dait appel.aux sentiments de race et 


$ 


wue large et généreuse tolérance mu- 
ddolle des. droits et des privilèges de | scandale du règlement XVII; fut-H de 
“chacun. - J'espère que dans un avenir 
__ prochain nous serons un peuple plus 


a 


: 


$ 
ë 


| 


8 


dé 2 
ri= 
LE 


Ë 


L 


meni leur amour? Et, dans l'adm: 
fédéreie elle-même, que 
5 l'efficate témoignage de sympathé à 
tôn donné au français? 4 
Toute cette éloquence écrite @u par 
lée, offre pent-être quelque. intérêt; 
mais si l'on veut qu'elle porte, il fau 
âra derrière les mots mettre des ého 
#s. Le distique du vieux LaForte’ni 
qhante dans toutes nos mémoires: 


contré lequel, parlées traités et par 
la garantie de la Société des Nations, 
nous nous sommes eflorcés de proté- | 
ger les minorités européennes, Tant | Le Devoir. 
que subsistera pareille iniquité, M. | 
Ballantyne croit-il que nous aurons ic} 
dé patx stable? Et lutméme, qui! MOBILISATION. DES. FEMMES. EN 
parle avec tant d'éclat dé ses bons RUSSIE 
sentiments, qui semble à la veiile de ; | 

, Hels fors, 17—Les d hes de 
ONE PIRRNRR GES 78 Qui Nr pes dE que Lenine ‘est très 


plus pur que le fond de son coeur,” 
, le nid éutisfait de la défaite de Wrangel 
religton du peuple, mais qu'on pour- | qu'at4il fait pour atténuer l'injustice? “C'est ane victoire, dit-il qui surpassé 


plutôt dire que j'ai toujourà préché | Quelques Anglo-protestants de notre sütre atitats" - 
rovince Gpt jadis protesté contre le k ‘ 
Lo e Lenine a déclaré cependant * que 


la Russie ne sera pas en surèté tant 
que la révolution n'aura pas maîtrisé 
au moins un pays de l'ouest de l'Euro- 
pe. É : 

Les journaux le Moscou. reçus ici 
disent que les femmes serotit probable- 


Ferait bien mieux mon affaire. 
Omer HEROUX. 


*“ 


: J'espère que lorsque ma 


ceux-là? At4] fait quoi que ce so 


| pour ruiner le régime tyrannique qui 


A 
«t »» 


: _ Flanelette de qualité extré et de fabrique anglaise. Tissu croisé à 
{ôrte. trame à fini laineux doux." Donne la sensation de chaleür né- 

re durant je temps . Spéctalement adaptée à nos,hivers 
tanaïliahs. Apris avoir vid cette flanelette, vous n'en achèt au- 
cune autre. Nous envoyons échantillons gratuitement. Prix, la. 
verge: 58 oous, tr#hsport payé. Largeur: 34 pouces. Différentés 
uances. , 


._ Adressez: “TEXTILE” 


923, RUE MAIN, WINNIPEG, MAN. 
Aussi bonnes serviettes: 40418. La paire: 85 sous. 


rouge. * 

“Les femmes se sont jusqu'ici en- 
rôlées en bon nombre, disent ces jour- 
naux, mais comme il va falloir bien- 
tôt un plus grand nombre de soldats, 
le bolchévisme étant menacé de toutes 
pafts, les femmes qui n'ont: pas d'oë- 
cupation, seront enrôlées ‘de farce” 
dans l'armée soviel”. 


\é 


: veut dire plus de plaisir et de 


11-35, AVE. PRÔVENCHER 


re 


üurnbia 


Grafonola 


Gréfonolus Columbia 
$37.50 a $360.00 


epoore à décider chez 
vous? Un Grafonola Columbia 
vous fournira la r Cela 


wmusical toùte l'ânnée 
duram plusteurs années 
pe pourriez en une au- 
‘en acheter avec votre 


@uelques choix emprunteaau catalogue de musique de 
éd Columbia. — Laissez-nous vous les faire sntendre- 
Claches dé! Noël ot Mélodies de Noël— | A-2112 
Violon, flute et harpe | 8100 


€ - 


deie de. Noël— Violon, flute et harpe.—Et A1416 


Arounñd the Christmas Tree— 100 


Orchestre et quatuor 


Morning with the Kiddies—Et { 
Symphony Orchestre Prince | 


Adeste Fideles (O, Come, 


A-1844 
$1.00 
AN Ye Faithful)— } 4À.1078 


Cloches, orgues et ( #1.00 


L 
On a Chritmas Morning Orc! Prince 


Vous pouvez acheter ces Grafonolas contre versements mensuels à votre goût 


LA MAISON BLANCHE 


° ‘| Seut magasin à fayons.où l'on emploie le français 


SAINT-BONIFACE, MAN. 
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ment enrolées “de force” dané l'armée |i 


fi 


| 


pont des:mains du rédemp- [sont eu auc 
-Wfevotr accompli, F 
A déféut 


Trôls 
échevins catholiques 


rest aussi assez grand, à Glasgow. 
: ut de leurs tombes, nous gar 

lerons léurs noms. Ces-hômo, sans UN GROS VOL AUX ETATS-UNIS 
= guorfé, “ousbent passé inapéfqus: | Omaha, 15—Des handits oùt attaqué 
lomci_ vétidm et fiané: mèmeles |je train de San Franoisco-New-York 
‘oma' parmi eûx les plus illustres—|l'œt se sont eniparé d'ine valeur de 
Magoi nominfs umbra. La guerré-est | $1,000,000. 

se ce des ancre ne Les autorkés sont à I recherche 
: sens. * }des . bandits qui ont dispèru en ne 
ea voilà grands, Je gerais tenté de| ne aucune trace. Î 
eur appliquer la parole de saint Ber- . 
tard rur fe uôm du Christ porté par|LES COMMUNISTES BATTUS EN 
:Mpt Paul au milieu des nations, Porc AUTRICHE 


avuet nomét tasquan Idvet et Me! Lo 19 _Le fésuitat des êee- 


hivsbat.'patflam. “ls portaient ce ‘ 
son comme un flambeau et 12 patrie [hp totrichlennen s due up rite ouu 


ombre it gra nd Les SocialkDémocrates ont perdu la 
Fe 7 nt ES à leur mains de cu si 
LE Laos a Le t est le ewyvant: * | 
Sglises et jeb cimetières, lus à la lu- résultat est le euvant: 
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BOURBONNIERE & FILS 


SAINTÉ-ROSE DU LAC, MAN. 
Nous avons des cercueils venant de 
mm manufacture et nous en faisons sur 


LA DETTE PUBLIQUE DE LA 
FRANCE. 


Paris, 17.-—La dette publique de la 


Li ps était le 3L juillet dernier de|Commañde. Tous les prix. 
236,739,009.,000 de francs répartis com-| 

me suit: dette consolidée, 124,430,- 

000,000 de francs; dette à terme, 34. Dr L.-D. COLLIN 


432,000,000 de francs; dette flottante, 

51,847,000,000 de francs: avances faites M pong +de Pr pac 

par la Banque de France et la Banque |2 b, à 6 b. p.m. . Th à 9h. pm. 
d'Algérie, 25,930,000,000 de francs: le Téléphone “ain Ru. 


A.J.-H. Dubue, M.A. Louis-P. Roy, B.A. 
(Consul- Bel 
AA, 


DOCTEUR J.-R. TASSE 


Spécialiste en 


Bureau: ©h. 441-443 Edifice Somerset 
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argent à prêter sur fermes à | 
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” 366, RUE MAIN, WINNIPEQ 
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DUBUC & ROY 


AVOCATS ET NOTAIRES 


201205 ED OMERSET wWINNIPEG 


Joseph Gauthier 


Manufacturier de 
MONUMENTS FUNERAIRES 
En marbre et.en-granit 
Travaux de cimotière, lettrage, eté. 


470/2 RUE DESMEURONS 


MD. L.M.CC. 
chirurgie et maisdles Ges iemmes 
Voies urinaires 


\ 
Consultations: 2? à 5 p.m.; 7 à 8 pm. 


‘Avenue Po je, Winni 
Tétiotene VA 6081 Fe 
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accru de 16,350,000,000 de francs: ln = — 

dette consolidée a augmenté de 16,-|4.A M E..M Counset: Pour Les P. \ 

085,000,000 de francs; la dette à terme Tél. A 73637364 U IN, Granulées, Lu = | C. BUFFET 
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INCENDIE DANS UNE MINE. nr. is re Les band te Var sur U:5. À. poÿs Téléphone A 


Earlington, Ky., 17-—Un incendie | eenemmmemmmmmemee 


guis, spécialiste en orthe- 


e mn 


augmentant constamment tient 16] A DES DS—Les aouleurs 6 * : à, ; neses 
.| da bes t e C.-E. AG 
ne 
L , "1 . e A rs ' 2 
L'ouverture de la mine est com are, falto sur, merure, Fous = Pont DEPART ENRES 
st com- ageme 0 71 F 
plétement bloquée par les flammes et es ot 0 nons enlevés sans douleur, | SOMERSE Fr MANITOBA 5, EDIFICE MciNTYRE 


il y,& peu d'espoir qu'on puisse sauver |Rédie, #07 Somerset, Kwithe Laboratorr. 
les mineurs. ropa par retour du courrieur onguent 
Le'feu a été découvert,/hier après- Pris SL re ll 
midi. Il avait pris dags üne chambre 
près de l'ouverture de la mine et 
‘est propagé ‘rapidement. La mine 
a plusieurs galeries qui viennent 
outes aboutir à une seule ouverture. 
Cette ouverturé est bloquée par les 
flammes. Jusqu'à présent toùte ten- 
tative-de-secours a été infructueuse. | 
Les mineurs enfermés sont trois 
blancs et treize noirs. On craint sur- 
tout pour eux la mort par asphyxie. 


L'USAGES DES NARCOTIQUES , 
Ottawa, 17—Tout médecin dentiste, ONSULTATIONS 
vé et pharmacien qui vend vote STE 8e Bento LA CU. 
ou emploie des narcotiques doit en|Bureau et résidence: 83 rue Ritchot 


Tél. N 1288 Saint-Boniface 
rapport au départemeht de la santé. 5 
la quantité émployée.. Des formu- Eee 
‘spéciales ont 446 envoyées aux DOCTEUR F. LACHANUE 
qui d les remplir “À un 


de pas plus de 81,000 et les L'HOTEL-D! 


ALEXANDRE GELINAS 


Ayocat — Notaire 
PAS - 1 


DES HOPITA 
Spécialité: Chi 


les de |: 
HEURES DE 


, MONTSEAL 


RAS « + ve-mqgi À éwr 
r k venne 7 
UNE AMENDE DE $2,000 Aveuss Fortags. 


ie semaine dernière de s'être 
de commerce, en vendant des spiri- 
tueux faisifiés ont été hier 
après-midi, par le juge Béxin, & 42,000 


SPECIALISTE 
Chirurgie et Madiés de la femme 


22, EDIFICE / BOYD, MINNIPEQ 


RE 


INTERNES » | Fruits, bonbons “home made’, cigares 


goûters 
IL 72e COIN TACHE ET PROVENCHER 


238, ÉDIFICE CURRY, WINNIPEQ 


de bur 
1% à 5 pu; le or: 


Spéciauté: 
veux, des Mn 
l'esto. . lp 


416, RUE MAIN-WINNIPEQ, MAN. 


ALPHONSE ‘ROBERT 


Enirepreneur de ||, aux catitorAlE &éponirace 
’ pmpes funèbres REMBOUREUR DE MEUBLES ET 
à D'AUTOMOBILES . 
embaumeur Ouvrages eur commande et ti 
cath olique CT quitte vus 
Seul remboureur canadien Ærént$ié su Manitobs 
Dans un distriet Encourageôns les nôtres 
résidentiel > LA PEN 
6 & Brevets d'Inventionus-—-8e de 
Chapelle mortuai- dués Œ Université — Pa “Hg Mes # 
, re privée nique et Lot — Brevet Bassins Mar- 
* ques de Commerce, .… ete. 
; a à 
Phone A 3515 Winnipeg LANGLOIS & co. 


SOLLIÇITEURS DE BREVETS 
534, rue Wellingion, Ditaws, Cassds 
A. Langiols, BSc. A, Ing, Civ., Mem 
as, 8oc's des Ing Can, & Am. 

.-C, Langlois, LL:847B.Ph 
Avocat, Avisetir 7 
Représentant à Winaipeg 


CONFISERIE FOCUH 


tabacs, cigarettes, pâtisserics 
et 
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lièvrés.pullulaient 


é animeux de venir 


à rte ve suivante. Mais 


grand dégel arrive, la glace par 
Le Père Hsse me rase 


} journées, et nous voilà sur une poinie où se dress'nt 
tar pf #4 der oh 1 à co sb Penn 
coupons de la. eur voulue, rous faisons des efforts 
inouis pour les rouler sur le bord de l'eau. Pour ma rh 
ge jours, rious avons une quantité suffisante 
3 _perches et nous nous hâtons de faire notre 
u. était grand temps, car le froid avait repris et la 
lait de nombreux glaçons. Le cajeu terminé, 
aoûs enthssons de la terre au milieu, afin d'y faire du feu, 
et:nous-entrons dans lg courant, Il'nous entraine lente- 
ment,-parfois en dirait que nous n'avançons plus, tant les 
w ent la rivière; nous passons 1ôëft à Tour de 
espérance à la cragnte et prions le ciel de nous aider. Nous, 
+ om peur pour nous-méimnes, car si le cajeu s'arré- 
tait au u des glaces, nous pouvions gagner terre, mais 
nous ferdions notre bois. Enfin, après des heures, nous 
attachons le cajéw an bord de la rivicre, et le lendemain le 
cher Frère Bebhan, tenu de l'irlande ‘durant l'été, se mit à 
retirer les arbres de l'eau avec un boeuf de la mission. Le 
Husson. habile comme pas un à manier la hache, se 
chargea de les équarrir. Nous avions déjà une provision 
de bois déstiné à fournir les planches, et je me mis à la seie 
de long avec un Métis. Nous sciümes à nous deux toutes les 
Planches de la nouvelle église Me 
Je-m’accuée d'avoir trop souvent tiré vanité de ce tra- 
vail et de la décoration de notre église de Dunvegan., Mais, 
ne devais-je és répondre aux questions que l'on me faisait 
à ce sujet? cpuis surtout que les blancs arrivent dans ce 
pays, Béauicoup d'entre eux m'adressent force eompliments 
et me prient de leur expliquer en détail comment-jé m'y suis 
ur exécüter celte oeuvre. Pour les satisfaire, je leur 
disais que l’église étant construite, jé voulus l'orner de quel- 
ques dessins. Mgr Faraud m'avait envoyé ma boite de pein- 
ture, ct je désirais faire un tableau comme celui du lac la 
Biche, mais je n'avais pas de toile. Je m'adressai à un bon 
Métis, Jean-Baptiste Tastawitch, le meilleur des chasseurs 
du pays..et je lui dis: “Quand turiras à la chasse, si tu vois 
un orignal, tâche de le tucr proprement sans déchirer la 
peau, car j'ai besoin de cette peau que tu m'apporteras quand 
ta femme cn aura fait un beau parchemin.” C'est toujours 
par là que les femmes commencent à préparer les peaux 
‘elles assouplissent-ensuite pour en faire des moeassins. 
es mitäles et autres vêtements. Or Jean-Baptiste remplit 
si bien mu commission qeäil m'apporta une magnifique 
au d'origful parfaifement intacte. Il avait tiré l’animal 
datis là tête. Je trémpai ce parchemipr dans de lezmctratde:- 
l'étendis au-dessus/de l'autel sur kes planches qüi lambris- 


je: dire qtic jamais de ma vice je n'ai tant forcé. 
au 


4féaient le sanctuaire, et quand il fut bien bandé et bicn sec 


je le clouai sur ces planches. Dessus je peignis Notre-Sci- 
gneur sur la croix, et la sainte Vierge el saint Jean de chaque 
côté. Et pourquoi ne dirais-je pas que tout Îe monde ad- 
mirait ce tableau? Un borgne est roi au pays des aveugles, 
et là où personne n'avait jumuais manié le pinceau, on me 
regarduil comme un grand artiste. 

Durant l'été de 1885, je fis une visite au Fort Vermillon 
sur le bateau des Américains. Le Pére Husson avait reçu 
l'ordre de venir s'établir à ce poste, avec le Frère Reynier, el 
il y avait construit la premiere maison. Quand il quitta le 
Fort Vermillon pour Dunvegan, le Pere Laity vint le rem- 
placefæt j'eus le plaisir de le revoir, Les ministres proles- 
tants y fonderent aussi une mission, eÛNà comme ailleurs, 
dans le vicariat apostolique d'Athabaska-Mackënzie, une 
longue lutte s'engagea pouf la conquête des âmes. Avec la 
grâce de Dieu, Cris, Castors et MéUs qui habitent cette con- 
trée ont fini par entrer dans l'Eglise catholique. 

Je ne restai pas longlemps au Fort Vermillon et remon- 
tai à Dunvegan avec les Américains. Après avoir aidé le 
Père Husson aux travaux des foins et de ki récolte (patates, 
choux, oignons, carottes, ele, de très belle venue) je visitai 
les postes de St-John et d'Ifudson's Hope avec les barges di 
la Compagnie. Nous nous trouvames à court de vivres dans 
ce voyage. Heureusement les liéyres abondaient partout, 
et lorsqu'on abordait au rivage pour camper, les engagés, 
Métis où Ecossais, n'avaient que quelques pas à faire dans 
le beis et le gibier s'offrait à Icurs coups. Cette multiplica- 
tion des lièvres a lieu tous les dix ans. Alors, une maladie 
ou autre cause les fait périr. Quelques-uns seulement échap- 
pent au fléau. Au bout de quatre an, on commence à s'aper- 
cevoir de leur présence: chaque année leur nombre aug- 
mente eonsidérablement, jusqu'à la dixième, où ils dispa- 
raissent de nouveau. Il va sans dire que tout le monde pro- 
fite de leur présence, et durant les deux hivers de 1885 à 


Æ887, nous.avons eu presque tous les jours des lièvres à 


manger. Mais on peut ajouter: assuela vilescunt. Quand 
ils manquent, c’est autre chose, et la famine devient mena- 
Cante. LT :E | 

Le Père Desnaruis nous arriva et passa Fhiver avec 
nous. Mgr Faraud le rappela l'annee suivante au Petit Lac 
des Esclaves, où il devait donner à la mission Saint-Bernard 
un développement considérable. Le Pere Lesserec lui céda 
sa place et vint à Dunvegan. Nous nous étions pas aperçus 
des événements si graves qui jeterent lépouvante p#rmi les 
missionnaires de Ja Saskatchewan et du Lac la Biche. Je 
veux parler de la révolte des Métis et des Cris au Lac 
CAnard, au Fort Pitt, au Lac de la Grenouille, ete. Ce qui 
>rouve que les nouvelles ne nous arrivaient pas souvent. 
‘avais appris que ke Père Lecorre était allé en France et 
en avait ramené une nouvelle brigade de missionnaires, des 
séminaristes, des jeunes gens et mème des jeunes filles qui 
voulajent entrer en religion et se dévouer au service de 
Dieu dans nos missions. Il les trouvait surtout dans le 


diocèse «le Vannes, véritable pépinière d'apôtres pour Île 


vicariat d'Athabasca-Mackcuzie. Mgr Faraud m'envoya une 


de ces recrues, le Père LeTreste, en 1886, en m'averlissant 
ide revenir au Luc la, Biche au printemps de 1887. 
le cher Père à l'étude de la langue castor, et, doué d'une 


Je mis 


mémoire prodigieuse, ile mit pas pme à l'apprendre 
t à la connaitre mieux que son maître. Mgr Faraud lui 
avait enseigné le Cris au Lac la Biché. et il se trouvait ainsi 
armé de toutes pièces pour evangéliser les Sauvages et Métis 
de la rivière la Paix. \ ù 
Pendant le dernier hiver que je passai à Dunvegan, les 
tout d'une façon incroyable. Mais ils 
avaient atteint la limite fatale de Fs dixième année, aussi: 


ent-ils comme des mouches. On ne pouvait faire 


| un pas dans les bois sans rencontrer leurs cadavres. Quand 


multiplier, c'est le si 
re à. deurs dépens 


ils Commépcent à al pour d'autres 
oups, renards et 
ee AB rate, 1 sie ne CARE 


aire.un pas 
Jin pe 
e 
dus attendre que la glace qui éncombrait encore le Petit 
lac des Esclaves eût- , et le 3, juin je pris e dan 
une 2. Lee rendait à Tawatiniaw, sur le bord de là 
rivière Athäbaska. . Là je trouvai Julien Cardinal, que Mgr 
Faraud avait envoyé du‘Lac la Biche à ma rencontre. 
" Je fus émerveillé du changement extraordinaire que je 
vis à cet endroit. J'y avais passé en hiver en 1883:et je 


n'y avais remarqué aucun indice dé progrès. Mais depui 
ce temps-là les choses avaient marché nd train dans 


l'Ouest. Les colôns affluaient au Manitoba, la Com ie 
du Pacifique Canadién (C. P. R.) avançait rapidement sa 
voie à travers-les prairics”et avait atteint Calgary, qu’un 
chemin de voitures reliait à Edmonton. La Cie de la Baie 
d'Hudson, profitant de ces moyens de commuünication, avait 
abandonné son ancienne route du Portage la Loche. M. 
Hardisty, alors bourgeois d'Edmonton, fit ouyrir-un chemin 
depuis ce fort jusqu'à la rivière Athabaska, aboutissant à 
Tardalinaw, où-de nombreux wagons ameraient les mar- 
chandises destinées aux districts du Nord.” Une véritable 
révolution s’opérait ainsi dans le système de transports, et 
j'admirai les beaux et grands chevaux qui traînajent de 
ourdes charges et les amehaïent jusque sux_le bord de la 
.rivêère, en même temps que des ouvriers fabriquaient des 
batvaux d'un nouveau genre, tout différent des barges, seules 
employées dünsce pays. Ces bateaux ressemblaient à d’im- 
menses boites oblongues, plates, sans quilles, appelées scows 
par les Anglais. Désormais la Cie de la Baie d'Hudsbn 
devait suivre la voie pratiquée depuis longtemps par Mgr 
Faraud. | LE tire 
Je me rendis, avec Julien Cardinal, au Laç la Biche, 
“heureux de revoir Monseigneur, le Père Colignon, les Frères 
et les bônnes Soeurs. On me raconta les dangers que la 
mission avait courus en 1885, quand les Sauvages cris, en- 
voyés par Big Bear, leur chef, éjaient venus sommer les 
EL e se joindre à eux dans leur guerre contre les blancs. 
Ils avaient déjà pillé le fort de lx' Compagnie et menägaient 
de faire main-basse sur les bagages des missions du, Nord, 
entassés dans un grand hangar jusqu'au priñténifs 
Les bonnes Socurs tremblaicnt d'épouvante, el‘ pôur les 
caliner un peu, Monseigneur les fit conduire sur une‘île au 
milieu du lac, avec des sentinelles toujours sur le qui-vive. 
Quand on sc rappelle qué, ces Çris infidèles, vrais suppôts 
du démon, vegaient de massacre? les Pères Fafard et Mar- 
chand avec les autres blancs du Lac la Grenouñlle, ün eom- 


prend Ta terreur‘et-l'angoisse qui saisirent l’âme‘Me ces 
pauvres Soeurs. Mais le bon Dieu ht petntit pas que les 
menaces des Sauvages se réalisassent. Un détachement de 


soldats canadiens, sous la conduite d'un officier fränçais, 
originaire de Lyon, vint protéger le Lac la Biche et Ta mis- 
sion contre nos ennemis, et les Socurs rentrèrent dans leur 
couvent 


Aussitôt arrivé, j'allai donner la mission aux Monta- 
gnais du Lac de Coeur. Ils venatent bien au Lacäda Biche 
pour les grandes fêtes de Noël et-de Pâques, mais un grand 
nombre ne pouvaient quitter leurs demeures, et ils me 
reçurent avec la plus grande joie. À mon retour de là, je 
commençai l'impression du livre de prières, caléchisme ct 
caatiques en langue castor, et celle bçsogne achevée, Mgr 
Faraud nr'aida à les relier. 

L'année 1888 aumena du nouveau dans mon existence. 
Mgr Faraud me dit: “Je ne puis pas facilement visiter nos 
missions du Nord, ét je vais vous y envoyer à ma place.” 
I me donna la direction de la mission de la Nativité, d'où 
je pourrai me rendre plus facilement dans le Mackenzie. 
Il me charge d'aller même chez les Esquimaux de la Mer 
Glaciale, dont les dispositions semblaient encourageantes, 


© 


ct d'y conduire un Père qu'il me désignerait plus tard, car 
il en attendail deux nouveaux et il voulait les Foir d'abord 
el choisir celui qui lui paraîtrait Je plus propre à cette 
mission. Mgr'Clut parcourait alors la province de Québec, 
prèchait dans toutes les cglises et recucillait d'abondantes 
aumônes dont nous avions absolument besoin. Il ne devait 
revenir qu'après le Premier Concile de Saint-Boniface, au- 
quel Mgr Faraud' avait été convoqué pour 1889, ct auquel 
il mr'avertit qu'il se rendrait.” ù 
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a Machine Agricole 


Montmagny. P. Q. Canada. 


SACHONS NOUS CONNAITRE! 
PREFERONS LES NOTRES! 


POURQUOI NO8 PRODUITS SONT:-ILS SUPERIEURS? 
ILS SONT FAITS PE MATERIAUX DE PREMIER CHOIX; 
ILS SONT FABRIQUES PAR DE VERITABLES EXPERTS; 
lis sont MANUFACTURES au CANADA par des CANADIENS. 

Demandez nos INSTRUMENTS ARATOIRES. 
VOS COMMANDES! 

Nous signalons à Votre attention: 

Le MOTEUR A GAZOLINE ‘“NATIONAL", construit par des ou- 
vriers habiles et dans les ateliers les plus modernes et les mieux 
outilliés du pays; 

Le BANC DE SCIE CIRCULAÏRE ‘:NATIONAL”, fait de bon bois 
dur et avec des scies de 26, 28 et 30 pousbss : 

La MACHINE À BATTRE ‘NATIONAL* complète, mumie de tous 
les accessoires et des améliorétions modernes; trois grandeurs diffé- 
rentes, suivant les besoins du client; 

L'ARRACHE-PATATES “NATIONAL'', machine pérfectionnée au 
suprême degré, d'une solidité à toute épreuve et fonctionnant à mer- 
veille sur tous les terrains; 

Les AACHES “NATIONAL", les PIQUES, les “CANT HOOKS"” 
et autres OUTILS A MAIN. 


Voyez notre agent, dans votre paroisse, ou écrivez-naus. 


La Machine Agricole Nationale 


LIMITEE 
» 


Montmagny, P, Q, Canada. : 
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RESERVEZ-NOUS , 


POURQUOI NE-PAS- AVOIR: | 
VOTRE PROPRE COMMERCE? 


et faire;chet 
ren? N 


LS 

[vel de fair si 

yelle.— AUCUN. er a r s 

on suit ee LT 

ment un seu} agent dans chaque 
ville, de e que vous n'autes 
pas de concurrent. Envoyez 61. 
pour notre bel échantillon et tous 
renseignements, gissez immé- 
diatement et commencez vous 
faire de l'argent. Adressez 


OCEANIC IMPORTING_& 
. SALES CO. 
60, rue Nore-Dame-Est, Montréal 


L'acide d'estomac ‘est 
dangereux. 


La vraie cause de l’indi- 
gestion 


On, devrait chaque jour neutratiser 
l'acidh d'estomac et maintenir l'esto- 
mac doux ét propre après le repas en 
buvant un verre d'eau pure de magné- 
sie faite d'une cuillerée à thé ou de qua- 
tre pastillés dé magnésie Lisurutée qui 
l'on peut- obtenir de n'importe quel 
bharmacien de confiance. Cela emp#- 
che la ferméntation des aliments et per- 
met À votre digestion de se faire de 
façon normale et sans vous faire souf- 
frir. En suivant ce système voûs pou- 
vez manger n'importé quoi sans crain- 
dre d'indigestion. 

sont la cause des neuf-dixièmes des 
cas de dyspepsie et d'indigestion. ‘La 
pepsine et les. autres digestifs artifi- 
eiels ne donnèent qu'un soulagement 
temporaire, mais ne suppriment pas la 
cause du mäl. 


, 
Srvereetereereerre 


|? Academie Ste-Marie 


+ 


j 
Ë 


, Winnigeg, Man. 


Bous ls di--sion des Soeurs du 


gnés avec soin et selon les der- 
nières méthodes. Exercices d'é- 
tooution et de diction sous la di- 
rection d'experts. 


Demandes des renseignements. 
Soeur Supérieure 


LRERELLELLILELLILILLL, 


P4tore + tèe rer e + 
_ 
$ 
5 
Le 
Ë 
4 
ET EL EE STILL LELLIEIT ES 


? . ÉE 
Noé Rodrigue 
Viandes et épiceries de choix 
Bosuf, veau, porc, lard salé, 

iégumes, oeufs 
COIN CHEMIN SAINTE.MARIE 
ET CINQUIEME AVENUE 
Téléphone N 1097 


263008—Ladébauche en Visite—du 


263021—La dernière lettre 
La Madelon de Victoire 


Quand Madelon 
263042—L'Ostende—QGavotte 
; La Charmeuse-—{ia votte. 
263043-—Dis-Moi ; 
Suzette 


plaisir que de fairé joùer 


N'unporte quel 


Marchand 


tourhhy ec pl j 
Gram 0: 


‘0 [1 y à plusieurs aù 


Dix disques “His Master’s' 
que vous devriez avoir dans votre collection 


Ladébauche—Anne Veilléé d'contes 


May d'Armwour 263044-—C'est l'Amour qui passe Dodbert y 
Fascination 
Hector Pellerin 263046—Chanson bête . . . Pellerin 


263027—L'Msace et la Lorraine—Chas 


Orchestre Henri 216021-—Country Dance Medlay J.B. Roy. 
# Reel Medlay 
Descart 216022—JI$ Medlay .* , . . . J. Zaffiro 
Reel Medlay t . 


Rieu, durant lés longues veillées de l'hiver, ne vous donnera plus de 


“gratuitétfe nt, . un catalogue. “Qu. écrivez à “The. 


marchand un supplément de movembre. 


‘4 ho 
-SUPRI 


4 # 


Le meilleur remède contre larves et vers est fncon blement 
\ our-tit: Dot and Worm Remover” fabriqué et dist par la 
eee DELL CHRRERT. Reina. “Sur-Sbot Bot 
movef”. est hbsolument sûr, facilement a “Ye ue 
purgation ou autres maladies. Son emploi donne de méer- 


<Aucu 
sillon résultats. Chaque . uet est vendu avec garantie. {| 
l'animal soign& est infesté 


e parasites et que EL ne pouvons 
deux dimensions. Le paquet de 35.06 contient 24 
ja. ue 
es pour un cheval léger, trots ur un cheval lourd. sé 
aussi acheter séparément les capsules ousainñe. 
port vontre réception du uet. » 


pas donner de r itat, votre argent vous sern rem 
“Sur-Shot Bof and Worm Remover} est vendu e: paauers dé 
LT 
pour traiter 24 poulains. douse jeunes ou légers Cheva ou 
che de poids. La doëe est une capsule pour un 
ca 
paquet de re contient .12 Capaules- ve char var ones , 
envoie un instrument pour administrer Île uvs,, on peu 
DST at 
; Commandez du plus proche marchand. Dar tous les endroits 
où nous n'avons ,pas de représentants, nous ex erous franc de 
rix, l'un ou l'autre : 
FAIRVIE CHEMICAL COMP. » Limited 
. Fabricants et Distributeurs, REGINA, SASK. ; 
. à . “ » A o 1% à à Ai ? . … 


Des cours gratuits d'instruction sur le fonctionnement des tr 
teurs et les soins à leur donner auront Heu à l'édifice de la J.-1, Case 
Threshffÿ Machine Company, 81, rue Water, tes 7, 8 et 9 décembre 
inclusivement. L'écote s'ouvrira à neuf houres précises, la 7 novem- 


de tracteurs, acheteurs possibles ou conducteurs de tracteurs. 


Le cours est donné par un homme qui a eu de l'expérience à 


permettre d'obtenir une connalesance complète du tracteur. f 
SOUVENEZ-VOUS DE LA DATE 


-__ Incorporated. 
WINNIPEG, MAN. 


n dm RATS 


: F7. : : ve. 

; ‘ £ L2 
AGENT de DISTRICT 

Position vacante pour un homme de première classe qui désire 
être inspecteur d'agences françaises\ Le district à surveiller est. déjà 
‘bien organisé et offre déjà un bon revenu de renouvellement. 
avons un magnifique contrat de renouvellements continbels à offrir 
à l'homme qui peut remplir cette position. Nous ne prendrons en 
considération que les demandes de candidats pouvañt écrire et parler 
couramment l'anglais et le français. 

Faites votre demande par écrit à 


The Excelsior Life Insurance Co. 


348, RUE MAÏN, ‘ WIiNNIPEG, MAN. 
d ; . ÿ à # . 


Les yeux sans amour 


264054—Le long du StLaurent—Hector Pellerin 
Sous les orangers fleuris L 


Dalberty 


es Gisques par notre Victrola. 


de “His Master’s Voice” … . 


0 D dr 


paay, Montréal : . 
+ ie" ag? 


trés disques fParus récemment. Demandez à votre 


bre. Vous êtes. tous invités à y assister, que vous soyiez propriétaires 


an 


| “Que savez-vous des tracteurs?” 


l'usine à la fois et dans le champ. Rien ne sera épargné pour vous” 


{3.1 Case Thresting Maine Co 


Noug : 


oice” | 


Er hs 


Det dvet MS Muse a. Batt-Me de et - 
rex : 4 
That Oroamy: Oriental Metody—Une Sep. 


OS Cle ver es Hiacire. Hiog. 
acier sMies- Vale ., 
Whiepering—Fox Trot. 
tontigtet Les the Train to Mome Sweet Home 


Sem Agé. me partie. 

OT fé Love w, 

À 227991—Havraiian Tuigh=— Quart.  Grandénr: 19 poucés — Disques 
Drifting—Harwaiian. Ouitare. 

À RE V4 1 Come-Leu’s James ot Harold Wiley »! simples: $1.50 


3 Lente ee de none Faii-—Lowis Jame) ‘ 


54056 The Bird of the Wilderness—Y vonne Gall. 
: Éastesaue, Look, Listen to the Music ef the Band 64052-—ÆErnan—Cldtdia Musto ms 


| My Vision Giris—Noble- Aie #4082—La Sonnambula— Tito Schipa, 
pus 72 Blues—AL Dernard, <énor û | 

1—AL Bernard. ° 
 822209--Vanity—Vaise. 


: Marins Ouverture: 


0 


ini rent a du lose Rte ren de nt 
haute nouveauté, Nuances: brune, grise et bleu-marine. 
Régulier: 26.00 à 845400, mt “ É 


—. PARDESSUS POUR GARCONS 


Pardesauis en twéed brun, vert et gris. Dérnière mode. 


Gite “A 44. Rés. ee RE $2 °ë 


CASQUETTES POUR HOMMES 


d'hiver en tweed. Munies de bandes pour ra 


CE 


Disäues dotibles: $1.15 


Casques 


, ; | Une TR 
mer Seandal Walk—Fox Trot. : 226—Pensez à la France—Chanté par Cowhoud. Très bien taillés. Gripéeurs: 27 à 35. Rég. $23.560, Sp. s1s 95 Régukher: $2. PA" Toécit Sen mes codec eds ess 
$ £x |‘ B2MSS—- Ten Little BottiesJück Norworti JLameuf n'est qu'un beäu rêve—Par Louchoud. 
bo . fm on Strike—Jack Norwoith. 203—Le coeur des mamans—Roïance. ÿ . 
ï DeDIGr ten a jazz Vampire—Aïleen Bianley Etle n'étéit pés jotie—Chanson-valse “ a on t1C es Dour a - ——— 
£ on Ding-a ring-a-ring—Alleen Scaniey 206--Quand il.vous. regarde—Mie Emma Liébel | 
L 
Disques français — 10 pouces. $1.15 MODES | 
: 685—L'heure du #iner—Comique “français : : Ce serait l'impossible si vous ne pouviez trouver un ébapéau dé anelle - 
morai{Comique français. Aoulez tambours—Junka Couchoud. vôtre goût dans ce groupe spécial, Péonstetent de dernier g : Qocasion  exCoptio 


$7.95 


653—Amour d'un soir d'automne—Vague:, :i: i( Dans ce groupe 


ps ; — Marcel > Lab orbs NS DL D ai de CU , Vous 
pre pra 4 A péra de rue cri de ta mode. Prix: jusqu'à ia -00, Spécial .........:. serez sans douto état d'en trouver uno de Votre rod y. ._ 
° mi - - | - ; TRES SPECIAL choisirez sera la seule de ce modèle, ' Grandeurs: 16 à 
: ORRRS RS CR + 7- UT vu pe ‘ Capuchgns et bonnets pour enfants. Une collection d'échantillons 42. Réguïer à $32.50. Spécial .....,.,..:........... $19.45 
[L À M A [S O N BI A À N C H E de lola de Die ton us DOC OCCASION RARE 
Robes pour fitiettes.—Une collection de robes en velours uni ou cordé. 
> MANTEAUX Nüances: bleu-marine, brune, ainsi qu'à dessin bigarré, fillettes 


de 4 à 14 ans. 
Spécial 
Combinaisons avec chaussons pour dormir, Qualité. excellente de, 
coton ouat6. Pour enfants de 3 À 8 ans, Réguker: $1.50. 

Spécial ........... he. NP er 99c 


| 
| 
1 
| 
[4 
: Divers modèles. Régulier à $7.50, | 
Vous pouvez faire votre choix de ces 30 manteaux groupés pour . | 
Hquidés rapidement. Ils sont faits en velours ou silvertones, dâns 
les nuances lew plus populaires. Modèles des plus -$29. 45 


recherchés. Régulker: $42.650. Spécial .......... ss ss 


“à, MAGASIN A PArOPr 


| 

| 

| 

que vous | 

| 

SAINT-BONIFACE, MAN. | | 


. SAINT- BONIFACE \ vie cille organisation alobiive PA Le 99 ane - Maurice- 


Prix: $99.00—Tefmes de paiement: 
_* $10 PORRENE et $2.50 par semaine 


{ 
| 
| 
| 
Nos soûvenirs&—Mélodie, Mme TŒmma Liébel. 
244-J'adore les brunes—Junka Couchoud. 1È i 


ke but princip#} de cette réu- Adolphine Pa à 
nion. En voici le résultat : pré- 
sident, Arthur Vérmander; vi- 
Charles Senez; 


Mme Sévire Beaulieu est 


Morte, dimanche soir, à 6 heu- Sépullures 


res, aprés une semainc de ima- 
adic. Elle était âgée ge 67 ans. 
Ai survivent: son Cpoux, M. 


ce-président , 
secrétaire, Antonio Marcoux; 
trésorier, Alfred Levêque; ca- 


Le 15 ‘novembre. = Lucille 
Boisvert, fille de William Bois- 


vert, décédée Le T1, à Fâge de 
à 


L'ORPHEOLA 


‘Fini acajou seulemeht 


pitaine, Armand Schwartz; as- 
sistant-capitaine, 
may; comité: 

Darius Brabant, 
d'ajourner, l'assemblée  vota 
unanimement des  remercie- 
jinents au président sortant de 
icharge qui durant ses trois an- 
nées de terme n'a pas ménugé 
ses efforls pour assurer le de- 
veloppement de cette organisas 


deux mois. 


Le 22 novembre. 
Hall, décédé le °20, à 
cind@uante-huil ans. 


ére Beaulien, Mlle Léonti- 
é, MM. Francois, Georges et 

* Louis Les funérailles aurorit 
jeu demain matin, à Saint- 
Pierre-Jolys. 

E— “ + 


Edmond Le- 
Charles Royal, 
J. Senez. Avant 


Jamais une telle occasion ne vous a 
été donnée. Ce gramophone, éélèbre pour 
sa construction et la perfection de son 


David 
l'âge de 


mécanisme, est le modèle cakinet le plus 


Nous pouvons maintenir 
sans contradiction que nous 
avons cette année la, collec. 

-| tien de poupées et jouets la: 
plus vaste et la plus variée. 
Nos prix sont bien bas, et 
nous vous invitons à venir 
avec vos enfants visiter ce 


roue 
Le 17 novembre. Oscar 
bre uch et Dorilla Sabourin. 


erand, est fait à ressort double très fort, 
inuni d’un moteur excellent. Reproduc- 
teurreversible qui joue tous les records. 
Support automatique pour le dessus. Mo- 
dificateur du ton, arrêt automatique, 
sculpture artistique. Toutes les parties 
en inétal plaquées nickel.  Erttièrement 
garanti. Révulier: $145.00. Prix très 
na cial, avec 5 records double 

face (10 morceaux) 


Une délégation de NKorwood! 
ii Wcruandé, hier soir, au coh- 
eell de prendre des mesures 
très sévères pour combattre le 
vice à Saint-Boniface et Nor-}i,, sportive. 
wood. On a surtout insisté sur 
lé tragique incident de l'hôtel 

M 
Stockyards. La délégalion vou- 
drait que le commerce clandes- 
tin des liqueurs soit vigoureu- 
sement combattu. 


Chez Lomberte 
Upstairs Clothes Shop 


‘ | 
ve ut-être tout l'Ouest. Charles-Constant, fils de Mau 
SAR L'étcction des officrers ctait{rice-Emile Gydé et de Denise- 
. el Mme Antonio Lanthii I U 
ont Le plaisir, d'annoncer ‘al 
leurs amis la naissance, diinau- 


che, d'un garçon. 


* + beau rayon. | 
re el # * 
; M. Paul Gagnon et sa Fasuible 
UN: st su heZ ugéne SL. a ds sol bai i Î = 
LU Ro 1 e ee offrent leurs remerçicmenuts à Fe 
PnCAU . PA : ‘flous ceux qui ont bien voulu, à 
manche après-midi, Marie- 


l'occasion du deuil qui les à at- 
teints si douloureusement en la 
mort de Edouard Gagnon, leu 
témoigner leurs syarpathies, 
soit en agsistant aux fu nérail 


Parrain, M. Wil- 
marraine, Mme 


gnès-Juliette. 
d Boismenn:; 
‘ guès SLpnu 


Rayon de Chaussures 


1 
l 
| 
| 
.. POUR DAMES POUR HOMMES | 
Î 
$4.49 | 
{ 

| 

{ 

| 

l 

| 

| 

| 


; | Pk'tines en dongola. Zoublure en laine ouatée, Semelles-talons.en Bottines en feutre. Cuir tout autour et au renfort, Sernelles en 
Mme E ugence Boismenu a eufje s, soil en offrant des bouquets | cuir, La bottine convenable et chaude pour la stison ac- $3 49 feutre. Ces bottines proviennent de la célèbre manufac- 
fa doule ur d'apprendre la mort, spirituels ou des tribuls flo-| tuelle. Hégulier: $4507 Spéclal ....................... # ture Great West. Pointures:. 6 à 12. Rég, 85.50. Spécial... 
semaine Æterniére, à Mont-lroux | Caoutchoucs qui fout sur chaussure de toute forme, et talons de toute  Cacutchoucs pour hormmes—Caoutchoucs simples ou à langue, qui 
rénl, de sa mère, Mme Edouard- | + hauteur, Qualité supérieure, Pointures! 24 à 8. $1 .09 Par je votre forme de boitine. Pointures: 5% à 11. $1 “49 
ré . ds É : D ee da ae Spéclal ....:::....44 00. os ses dates etes e eee eee 00800 000% + 
jerre Couture. - Spécia 
P & à M. Ludger \ aillancourt, Caoutchoucs pour f lettes—La meilleure qualité. Pointures: 95 Caoutehouce pour gargone Les: Meet tn DT 12 
. ployé de la Maison Bluuche, çst 11 À 2 Spécial .................. esse. C Te : 1 L 
Nouveau deuil pour le céli- lcd L ne dE | L tures: 1 à 5. Spécial ..............,..,...,,........., . = 
È FA RSS dueceue, li Semaine derriere, à Caoutchoucs pour enfants—Feront sur toute espèce de bott 79 Caoutchoucs pour garçonnets—Pointures: 11 à 13. 
; batarisime l hôpital de nues d'enfants. Pointures: 4 à 104. Spécial ................. C Spécial, 555, sa vsmaeere-cninneesses sed dessetessse 1 0 


L'attrait du mariage vient de 
faire une nouvelle troucte dans 
les rangs du célibat. L'ami 
Maurice Goulet convolke. Aussi 


après une maladie de trois se 
maines, M. Vaillancourt 
parmi nous que depuis 1€ pri 

temps dernier. I était venu ou 


Nous offrons cétte saison l’assortiment le plus vaste de mocassitis 
. bour hommes, dames, fillettes, garçons et enfants, 


BOTTINES ‘HOCKEY’ OU A PATINS 


Nous avons un assortiment excellent de bottines à ‘hockey’ ou à 
“ent ns, pour hommes, dames, garçons et fillettes. Nos prix sont les 


tail 


Saint-Boniface, | 
| 


M. JOSEPH LaROCQUE 


Nos prix sont extré- 


ses umis s'étaient-ils rendus Manitoba afin d'y refaire 1|  _ lus modiques et nous vous prions de ygnir vous en convaintre. meurent bas. : 
nombreux à da, salle Lavoir, sante. I avait joué un rôle üc-| ft LaRocque, bivn connu du n 
Samedi soir, pour lui dire leur [tif dans l'AC. Ca cercle Pics oui de oc one enons 
estime et lui faire leurs meil-|sis. 11 fut vice-président de « Élu nom de Fcre, qui s'est identi- one ayon iceries Phone À 
leurs souhaits de bonlreur eétf{cercle à plusieurs repris( LU fie avec le comimeree de merce- 
de postérité. Le papu Antonio | laisse pour pleurer sa perl Le | 4 ME : 2 L A 
s l : rics innipeg, depuis plu- x ue 
Labelle  présidait. Plusieurs jeune épouse ainsi qu'un jeune {si Ÿ s é 2 + : “SAVON 
. s ee SICUIS "anMCOSs, Se--crtant -pDar- —P s —Spéci: . , , 
discours furent prononcés, tous l'enfant, Tetrmérailles at EU nn gra nombre d'amis pr a mi Ro ra ne $1.25 Occasion exceptionnelle 
d'une étonnante brieveté, mais [lieu à Montréat. Mine Vaillan- | à pl en d'aporendre à s ” et fraises, framboises, prunes, 10 livres pour ..,.... L éavon “Napththa’” ne de 
: , ï * . a OR Mie hui l FA RSRE ut nf ob üù se A PE : " st \ | 
fous au point: J.-C D Auteuil, court SR RER jourdhu duebs ux uinis qu'il à obtenu pêche D etc. Marqu Mother : Pas de commandes C.0.D. ou Roval Crow Mor d 
G. Brunet, A. Ferland et À. Ber- {pour Fest, accomoagnart lé | inporiante position de gérant Läa-chaudiere de ar téléphone de mu a 9 /2 
trand. Le président présenta |pouille inortell Le Lantberts Upstairs Clothes Étui , J po livre. Très spécial, 16e 
une substantielle bourse au hc- Shop. I se fera un plaisir + ; A PE ve Sucre jaune—[ a hvre....12c moreeaux pour ....... 
fos'ue la fête. 1 y eut déclama-t Ce satin, à ba catlu rade. Mrevoir ses anciens minis &t d'\ Pas de commandes C.0.D. ou 1 morceau gratis avec tout achat |! 
tious et chant, et l'on s'tmusa {Maurice Goulet uuissuit sa di 1 vel DITAISSANCE Vue par téléphone spécial, 8 paquets pour .....,............. &e de 2 morceaux \L 
fe » ! 1 TT \honi PEINE PNEUS Avet Poudre à pâtes “Egg-0”—Hoite de 12 onces.. il 
lerme. | (Lou u ecole de Mit \larit UOTE DES ANR _. moulu frais—Qualité extra. Ps + cu. het y | 
UE Louise Cherot. M Roger Goul (| PTE Confiture pure— Marques St-Williams ou Wethey. | séreg aile’ Gelden”—La boite de 2 1iv. SD. Pommes | 
+ “Le Voyageur servait dé témoin a son fils. La! Aux fruises ou aux framboises. La chaudière fins + d’érable—La bolte de 2 liv. net....... 51.00 d \ 
. , ; tivres 204 | i sal vérres Dour so » 
A en juger par l'euthousias-[marice avait gaine (éinein M RECITAL ALL ER RE Smith. PE bts F 7. VERDIER rer livre +: eat Mme agi 7 _ # | 
Metrui régnait à son assemblée [Arthur Bissonnette. Les nou SC EE D di arme 11,05 |°®mes “Melntosb”,No 1—Spécial, a bte. eue || 
| : arine—_#Sac 2 IVTOR css os 05 de 0 
nnuelle, tenue dimanche der- veaux nai résileront à NI Lundi, Le 29 novembre pro: Fruits conservés Sac de 43 ivpes DER AC Aer is 5 éme rie ne pr Sr bn spécial, la boite. de | 
lu | US ue & ; £ de 8 1 RE PR el 40 eas—Spécia nono ont 
jer à “hôtel de ville, le Vo Bonifacc k {« FAURE MI Dosteit et ses Poiren “Hartieus”"—Spérial, la botte... LE ce, nn PRES boite . rod 1 Méeue cour sc me || 
ur aura cette annee une sat cl sS donneront un recital Fraises où frambolsesGpéclal, ja boite ‘ne | Saimdoux pur—La chaudière de 5 livres... Le: mimet 5... 00002 00 d 0 o8 à 0 re ve 0 0e 5209 
+ , : | ha scnaudière de 10 Livres ie Oignons de la Colombie-Angiaise—Gros, Très | 
un des plus mouvemeçntees Dapstern duns Ba salle du Music and Arts , ù : Lu chaudière de 5 lv. spécial, 7 livres pour ...... cs vendre: D >. 86e |! 
après quelques vieux meim-t Le 15 novembre Pierre |Buildins, ST, Broad&as, Win ne sr Te ML EAN ins 275 | pougre “Oià Duten"—Très spécial, la bobo... 118 || 
Le h Indu, BA P e.. ] 
res, ce fut à asse mblec nucl- Claude (a Marthe-Gcoi gectue, on L'IDNN r TS + trés bonne suorte—!l,a boit 4 ar Beurre de 1 a livre * à | 
la plus nombreuse de 1 is su [fants d Egnile Marus Lctienn De HKaisims _— Inpono7ane” Delmonte”— — pécial, 1e Oléamarga M Aa livre ourritures volailles | 
rganisation, c'est-a-dñe de let Maric-Graziella Precourt | ; ‘ : l'oudinx à l'iustaot ‘Yabohb”—A\u chocolat ou au | Fromage Ca fen—La livre........o..s...e Blé—Spébla], 1e 420 serocsonoc conan ee ee 8400 
üis bientôt quatorze ans. €: Le 21 noveamtin Mari sn de $50,009 à l'Univer UE. Te EE Tous des goûts: Nr Fruits et légumes su din@e rapé-r Le SRG nur nnnnese rence. MBA, Î 
: . vdi Ps ux es l ; héris Au sJulictte. ile d ite de Mon tréa]l = ————| Crneges— Le dpusaine cree. : Wie ot qe Re mg he SG ren rissanne se: «A | 
x. Joseph \Vermander elait! Eugene Doisin Ld'Evnest ; : 
pi l dei Î 5 rveées—{(rrosses || r | 
u fauteuil. [1 félicita uu debut lue Couture Hiconuaissant. ce salutuire Tomates conseT" 3 CLÉ, 
# membres du club de raquet- Le 21  noscimbt Matie- | influe “es rcee par l Le ms boites. Spécial, 5 boites 05c Cornflakes ‘“‘Kellogg’'— 10c EXTRA 8PE | 
eb- d'être venus aussi nom-!Lucille-LorraiesAlberüne, fill {sit & de Montreal, de mé que | pour ..,.-.-....... bolle ..,.............. Lait fr (crème) St: on || 
t.breux. Une quinzaine de nou-!de Rosario Pearson et Louise locuvre utile qu'elle a cum it : : Ps + doc : , , 0.D || 
d à : qu : ! : S ) is de commandes L.U.1L, 0 {| 
Véaux membres furent pute Rens Euts y inilieu de notre population, Pas di Le CO. u as de co . € u ès spécial, la de | | 
fut résolu de relever la con-! Le 21 noveinbr Joseph-|} * bure au de direction du Paci- par téléphone | par t€lépnonce 000000012888 4 || A" 
1 tion et de la porter d'une | Roméo- Al be rt-Amédé, fils de Met -anadicn au décidé, à une | | À 
biasire à d NT ST a . Le api 4 hilipp Gosselin ei | rés ente réunion, de donner . 1} L''. . 
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